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I.m‘n dp son pays, M. liournssn 
ne laisse pas pour cela Je se croire 
cite! de parti et de poser au sau­
veur public, même au fondateur 
d empires.

Le télégraphe nous apporte les 
reluis lointains d'un art ici 
blip sous sa signal m 
Libre Parole de Paris. Il s'y affi­
che comme le champion du catho­
licisme et de l'idée française au 
Pamela, et déclare que les catholi­
ques de langue française sont op­
primés et se voient refuser la part 
île justice et de liberté à laquelle 
ib ont droit dans les provinces 
protestantes du Dominion.

Si le but de son voyage n'était 
autre que d'aller là-bas attiser le 
leu ilu fanatisme et calomnier son 
pays, il aurait pu tout aussi bien 
tester citer, lui. ("est presque de la 
liante trahison qu’une pareille con­
duite.

Dans le même article se trouve 
la phrase suivante, qui fera sans 
doute un gros plaisir aux protes­
tants canadiens :

"Le principal foyer de ce mou­
vement anti-français et anti'-eatho- 
lique est dans les loges orangistes. 
composées d éléments grossiers et 
ignorants,restes d un autre âge "...

"Grossiers et ignorants !” Nous 
signalons ce compliment, ii notre 
confrère du Chronicle, jusqu'ici si 
élément, pour les hourassistes, et 
1 invitons à dire ce qu’il en p e n s e .

M. Houinssu n'a pas oublié de 
tomber sur les Irlandais, qui, dit- 
il. mit leurs avocats à Rome. On 
dirait du Michel livnouf.

Dans une interview avec le D ai­
ly Mail du Londres, le grand hom­
me a prophétisé qu’avant quinze 
ans toutes les Provinces de 1 ICst, 
d Ontario aux Provinces Mariti­
mes, seront, françaises de langue 
et catholiques de religion !

Le représentant du D aily Mail 
conclu 11 de sa conversation avec 
M Hournssa que lu hantise de ce­
lui-ci est. de faire de la province 
de Québec une réserve close de. 
toutes parts, protégée sur tons >es 
cotés par ht. doctrine Monroe, et 
tenant la dragée haute aux pro­
vinces de l'Ouest, parce qu elle 
tient hv elef de l'Atlnntiuiie .

•Si M. lîournssa a réellement te­
nu des propos aussi extravagants, 
il faudra évidemment croire qu’il 
est encore très malade, et que la 
médecine n'a pus encore fuit effet.

UN JOLI COUPLE
A propos de doiïi ir llc lw  parut d o #  l i  "Bwolr" de samedi

dander
U u des éphèbes du Devoir comtnence ainsi un orticlé in ti­

tulé La Peur '“ Est-ce bêtise, platitude, courtisanerie ou es­
prit de servitude ? Je l'ignore” ,'

Q u'il l ’ignore, cela se conçoit facilem ent. Car il  ignore tout. 
Il écrit ‘‘comme un pied” et pense comme deux. Son ignorance 
est plus grande que le monde. Aussi bien, s’il ne s’agissait que 
de lu i, pourrions-nous dire sans hésiter: c'est bêtise. C’est le seul 
qualificatif qui lui convienne. Comme élévation, il n ’atteint mé­
mo pus la platitude. S ’il courtise quelque chose, c ’est la fleur du 
bourassisme, la c r . . . .  chère au Maître, Et s ’il a quelque chose 
de la servitude, ce n ’est certainement pas “ l'esprit” . Mais, il n a 
pas peur, lu i : il ne voit jamais le danger, il lutte avec tout le 
courage des irresponsables.

E t à propos de quoi vous parle-t-il peur ? Voici comment 
il s ’exp lique; laissons-lui la parole, car essayer de traduire sa 
pensée (? )  ne serait pas chose facile : — “ Certains politiciens, 
mémo des hommes d ’affaires sérieux, croient à l ’isolement de la 
province do Québec, si seulement les Canadiens-français se refu­
sent à plier la tête sous la pression im périaliste et contrecarrent la 
politique navale de la  combinaison. Grey-Laurier-Borden” .

Im aginez m aintenant que les personnages incriminés sont 
‘‘M inistres et députés conquis aux idées de Chamberlain” . Et 
vous avez tout le noeud de la situation.

Nous ne voyons pas bien ce que ‘‘les idées de Chamberlain’ 
peuvent avoir à faire ici, quelle influence elles exercent sur 
notre politique. L ’ancien ministre des colonies, ce nous semble, 
a trouvé en sir  W ilfrid  Laurier un adversaire plutôt qu’un par­
tisan de scs opinions, et notre premier m inistre, en élaboiaut 
sa politique navale, comme sa politique douanière, s ’est inspiré 
de ce qu’il devait au Canada, et de ce que le Canada se devait à 
lui-même et à ‘l ’Angleterre, beaucoup plus que de ce que pouvait 
désirer le “ Sage” de Birmingham . La création d’une marine 
canadienne a eu poirr raison d ’être le fa it que l ’Angleterre,ayant 
besoin de tous ses navires de guerre, nous a la issé le soin de défen­
dre nos côtes en cas d ’attaque. Mais, allez donc faire compren­
dre cela à un écrivain nationaliste : c ’est de l ’histoire, et les
choses vraies rie sont pas faites pour ces oreilles-là.

Reste la 1 fameuse "combinaison Grey-Laurier-Borden” , le  
plus usé peut-être, e t en tout-cas -le -moins -vraisemblable des a i -  
gumeuts nationalistes. Du rôle Lord Grey, nous le dirons 
rien. M. Bourassa a déjà traité question de manière à nous 
donner pleine satisfaction: il a péroré sur le sujet, mais n’a rien  
établi. Or, ce que le Maître n ’a pu prouver, le valet n'ira pas 
l'entreprendre. Seulement, ce a fait bien dans uu article éche- 
velé, ‘‘la combinaison Grey-Laurier-Borden” ! cela donne à l ’au­
teur l ’occasion de dire, et de se faire accroire qu’il connaît, au 
moins de nom, de grands personnages. 11 y  avait autrefois uu 
certain Ane, d it âne de B alaam  Mais passons.

La combinaison "Laurier-Borden” est encore plus incroya­
ble, Prétendre que deux hommes s ’entendent pour proposer au 
pays deux politiques absolument opposées l ’une à l'autre, c ’est 
un tour de force que n’essaierait pas un écrivain ayant une impu­
tation d ’lu%mue sérieux à conserver. Toute la philosophie na­
tionaliste consiste à dire aux gens de la province de Quél>ec : 
“ N ’acceptez ni l ’une ni l ’autre de ces deux politiques” . E t eu 
ce faisant, nos compatriotes voteraient assurément l'isolement 
de leur province. S i, en effet, le gouvernement Laurier était 
battu aux prochaines élections générales— ce que nous ne croyons 
pas possible—  le pays adopterait nécessairement, par là, la poli­
tique de M. Borden-— nous ne nous arrêterons pas, aujouid hui, 
aux variations du chef de l ’opposition— politique qui consiste à 
donner, en pur don, à l ’Angleterre vingt-cinq m illions de dollars 
pour construire des navires sur 'la protection desquels nous ne 
pourrions compter; politique qui nous forcerait à revenir au 
programme Laurier, ou à laisser nos côtes sans défense. C’ert- 
n-dirc que les vingt-cinq m illions seraient donnés eu pure perte, 
avec la perspective à peu près certaine d ’avoir recours à de nou­
velles dépenses; tandis que le projet du gouvernement libéral 
nous donne une marine qui sera complètement et exclusivement 
nôtre et crée dans -le pays une nouvelle industrie d'une importan­
ce indiscutable et ouvre de nouvelles professions aux fils du Ca­
nada.

En répudiant los deux politiques, la province de Québec se 
m ettrait eu travers du reste du pays, qui devra nécessairement 
opter pour le plan Laurier ou pour le plan Borden. Et un plébis­
cite aurait le même résultat, s’il signifiait quelque chose. Ce se­
rait donc décréter l ’isolem ent de la province de Québec dons la 
Confédération Canadienne.

Nous n ’avonS pas peur, cela va sans dire. Nous croyons que 
la province de Québec, pleinem ent renseignée sur la politique na­
vale du gouvernement, approuvera encore une fois cette politi­
que, de concert avec les provinccs-socurs, ou du moins avec l ’im­
mense -majorité d ’entre elles. Nous n ’avons pas pour, nous les 
libéraux, parce que nous avons trop de confiance dans le juge­
ment sobre des électeurs de notre province, pour croire qu’ils  
veuillent faire bande à part dans le pays. Nous aurions tout lieu 
de nous effrayer, cependant, s’il é ta it possible de concevoir que 
l ’idée nationaliste pût piévuloir dans la province de Québec. Ce 
serait l ’isolem ent com plet, l ’anéantissement de l ’influence de nos 
compatriotes dans le Dom inion, le  déchaînement d ’une guerre de 
races dont nous ne pouvions sur ir que vaincus, écratés, soumis, 
cette fois, à des conquérants qui n’auraient plus aucune raison do 
nous ménager. Voilà ce que vèulent nous donner les nationalis­
tes. I ls  l ’ont déjà essayé, et ou se souvient encore du toile géné­
ral soulevé dans toute lu presse du pays, quand un jeune scribe 
du Devoir—  n ’est-ce pas le même que l ’auteur de l ’article qui 
nous occupe?—  a proposé aux Canadiens-français de boycotter les 
banques anglo-canadiennes. M. Bourassa fut obligé, pour essayer
de pallier l ’effet de ce "boulet de canon fuit de bonne v ieille  etol
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soufc (lu pays” , d ’av-o i<4" qu’à titre do directeur responsable de 
journal, il ne saŸa ,t|pas ce qui s ’y  écrivait.

M. Jcnn.PréVi >sl a entrepris de faire l ’histoire des journaux 
à l ’engrais” . G’< s< dans le Devoir, naturellem ent qu’il écoule 

sa prose, dans le; j itnrnpl des nationalistes qui se sont vantés do 
1 avoir forcé à sortir^ du cabinet Gouin, et qui l ’ont affublé du so­
briquet de ' 'Jean-S^ns-Tête'’. E t su tête, si ou eu juge par son 
dernier écrit, M.rl^révost ne l ’a pas encore retrouvée, eu dépit 
des efforts de M.jBojprassa pour le îéhabiliter.

M. Prévost entreprend une série d’articles dans laquelle il 
prétend établir que certains journaux favorisés ont reçu certaines 
sommes du gouvernement provincial eu échange de leurs adula­
tions. L'ancien ministre remonte jusqu’à 1905. Mais il était 
alors dans le cabinet. Que n ’a-t-i'l protesté, s ’il croyait que cet ar­
gent fût donné mal à props et au détriment de lu province? Etait- 
il alors complice des actes dont il se p laint, ou bien lui a-t-il fa l­
lu perdre la tête pour devenir honnête homme ? Ou bien en­
core, agit-il toujours dans un esprit do vengeance quand il dé­
nonce des choses qu’il a approuvées dans le temps ?

Si Monsieur Prévost tient tant à faire des révélations, il a un 
autre champ d ’action où il. pourrait faire la lumière sur certains 
points obscurs de son passage au m inistère. Pourquoi ne nous 
raconte-t-il pas en détail son fam eux voyage en Belgique, au sujet 
duquel le  N ationaliste lui a à maintes .reprises demandé des ex­
plications eu insistant sur la façon dont il a passé certains jours, 
aussi soucieux pour le moins, de son p laisir que des intérêts de 
la province. (On remarquera que nous n ’affirmons rien ; nous 
ne faisons que reprendre l ’idée du N ationaliste.)

’ui-
son am i  J d L .  IJcuirassa do 

nous dire enfin ce qu’il a fa it, à W ashington, de certaine somme 
appartenant au pays, qu’il a dépensée pour ses fins personnelles, 
et dont il a toujours refusé de rendre compte au Parlem ent, dé­
clarant que cela né regardait pas les Canayens.

Un critique aimable, parlant des connaissances étendues et 
de la mémoire prodigieuse de lord M acaulay, disait : “ C’est un
livre en culottes” . Au Devoir, nous avons m ieux que cela :
l ’ignorance en pantalons, et l ’impudeur e n  déshabillé.

A JA X .

Et si M. Prévost est trop modeste pour nous parler de 
même, ne pourrait-il pas persuader à son am i  M. Bourussa

JOURS D’ACHAT
Avant le Jour de l’A n

LA JEUNESSE LIBERALE DE QUEBEC
Mémorable séance

Six ministres présents
L Association de la Jeunesse L i­

bérale de Québec a inauguré, hier 
soir, ses magnifiques salles de 
1 Auditorium avec toute la solen­
nité des plus belles assemblées dé­
libérantes.

Tous • les ministres provinciaux 
actuellement eu ville étaient pré­
sents accompagnés d ’un nombreux 
groupe de députés et de citoyens 
en vue; entre autres MM. Cyrille 
Delâge, Eugène Leclcrc, Louis 
Létourneau, Blouin, J. B. Car- 
bor.neau. J. N . F rancoeur, dépu­
tés provinciaux : MM. Louis Bel- 
court, d'Ottawa, le Dr Massue- 
Fortier, Adjutor Amyofc. Albert 
Demers .J,. P. Ceoffrion, le Dr 
Savard, II. d'Hellencourt, Jos. 
Bussièrcs, F. X . Pctitclerc, etc.

Les -SDO membres jusqu’ici ins­
crits s étaient fait un devoir d'être 
présents, à très peu exception 
pi ès

La séance, ouverte à S h. ,‘10, a 
été un feu roulant de forte élo­
quence t-cméc de traits spirituels. 
Rarement nous avons entendu une 
série de discours mieux balancés 
ei d ’un style plus châtié. Résu­
mons-en au moins les points sail 
lnnla.

Le président. M. Lucien Cau­
tion après avoir remercié sir Lu- 
mer et <es collègues, explique, la 
raison d'etre de 1 association, dont 
la fondation a été largement aidée 
par les députés MM. Ernest Roy, 
Arthur Lachance. Jos.Turcotte or. 

le-t-il, M. Philippe Paradis, 
i n'est pas député, mais à qui 

députés doivent leur 
L lppl.V  L'Association est 

pour démontrer que Henri 
Bnurnssu. n’est, pas le lion de la 
jeunesse comme on l ’a dit. que son 
programme de rêves est accueilli 
comme il le mérite et. nue l ’on veut 
eue politique qui veuille dire quel, 
que chose. Nous voulons surtout 
que la jeunesse étudie 1 ocuv.e 
des deux gouvernements et que 
les jointes gens qui'se disent libé­
raux sachent pourquoi ils le sum. 
M. Cannon termine, par une d é li­
cate allusion au louchant éloge 
que Mgr Bernard vient de faire à 
sir I,orner. On applaudit à tout 
rompre.

Sir Lomer Gouin
Le premier ministre qui reçoit 

une longue ovation, dit que c’est 
une double fêle pour lui cl scs 
collègues de se retrouver en p ic  ne 
jeunesse et de saluer la génération 
de demain. Les partis politiques 
sont une nécessité dans un pays 
comme le note, ( eux qui se disent 
indépendant? des partis, çonsidé-

rsez-les commo des adversaires. 
Défiez-vous des poseurs à l ’ihdé- 
pendance. Appelez-les comme vous 
loudrez, c'est toujours le parti 
conservateur. Lord Rosebery iîi 
sait un jour.: “ J am a liberal be­
cause I want tp Ik? associated with 
the best men for the best work 
(A p p l .) .  A ous aussi, jeunes gens, 
vous êtes libéraux parce que vous 
êtes attaches aux meilleurs hom­
mes pour des oeuvres plus fécondes 
cl des tâches plus patriotiques 
La gloire do votre parti, vous la 
devez a Ottawa, au meilleur hom­
me qu'ait jamais produit notre ru 
ce et le Canada. Si. de la guerre 
civile au seuil de laquelle nous 
nous trouvions en 189(1, le pays a 
passé à l'heure actuelle de paix et 
de concorde, c'est à sir W ilfrid 
Laurier q u ’on le doit. (Long ap­
plaudissements!. A Québec aussi, 
le parti libéral domine depuis.qua 
torze ans et, si nous sommes au 
pom oir, ce ne sont pas les natio­
nalistes qui nous y  ont portés, ce 
sont les vieux rouges.

Sir Lomcr énumère rapidement 
les oeuvres fécondes et. les tâches 
patriotiques de son gouvernement : 
éducation. $40(1,000 su is les con­
servateurs. cette année $900,00(1, 
l'an prochain au-delà de 1 mil 
lion: écoles normales, écoles d'a­
griculture. écoles techniques, éco­
les de hautes études commerciales, 
ceo le d arpentage, écoles forestiè­
res. écoles de coupe : pas d cm 
prit nts à 77 et s dans hi piastre : 
à chaque soleil de ju illet deptv.-: 
iSi)8, nouveaux surplus ; en ban­
que, au-delà de 2 millions de pias­
tres.

Le premier ministre termine par 
une enlevante exhortation à la
jeunesse. Conservez, dit-il, les
croyances de vos pères, elles en 
sont dignes. Demain nous vous cé­
derons la citadelle où vous garde­
rez le vieux drapeau libéral qui a 
essuyé bien des tempêtes, mais qui 
cenuail les rayons de la victoire. 
(Applaudissenionis prolongés).

L 'hcn.  M. Allard

L it. séance de ce s°ir le reporte
treille ans en -arr ière ,  en une  

sem blable réunion de jeu nes  an
Club N ation a l  de Montréal, où il 
faisait son entrée en m êm e temps  
une son c h e f  sir Lom cr. L e  pa­
triotisme ne consiste pas eu belles  
paroles, en périodes Minores mais  
creuses .m ais  en actes b ienfaisants,  
eu fa isan t  la prospérité et en
m aintenant la p a ix  du  pays. C est 
là la g lo ir e  du parti libéral à Otta. 
v y  et  à Québec. (A cclam ations.)

EPICERIES DES FETES
A Des Prix Extra Spéciaux

LE Rayon des Épiceries vous ofl'rc pour Vendredi et Samedi des occasions 
exceptionnelles. Ceux qui viendront Vendredi auront le meilleur choix  
et  éviteront les foules Samedi. Lisez chaque mot de ces descriptions

POUDRE X. LA VER,-marque spd- PLUM PUDDING “ Alrcddje ,
eiale, im m ense  quantité pour Von- forme convenable, prix du marché
dredi et Samedi. En V ente au Prix lÿc le paquet. En Vente Vendredi, 3
Spécial de 5 paquets pour ,10e. paquets pour.................•.................... -5c.

SUCRE GRANULÉ, blanc, qunn- CASSONADE PLANCHE, qualité 
tité immense. En Vente Vendredi, No. 1, prix du marché 6c la Ib, Ven-
10 Ibs pour ........................................ 47c. dredi 10 Ibs pour ............................... 44c.

BEAU RIZ, grande quantité, prix BISCUITS AUSODA, grande quan-
du marché Ce la Ib. En Vente Ven- tité, prix du marché 25c la boite,
d red î, ia ib . . . . . . . .  . . . .  . . . . . .  3c. \  end red i, la b o i t e    2—c.

BISCUITS REGAL, qualité eplcn- BISCUITS CH A M PLA IN, marque
didc, bonne quantité. Vendredi, 3 favorite. En Vente Vendredi, 3 Ibs
Ibs p o u r . . . . . .  . . . , , . . . . . . . . . ,  , * I 0c. p o u r . . , , . . , . . , , . . . . . . . , . . . ,  ••••ltic.

BISCUITS “ MONARCH", mélnn- BLÉ D ’INDE SRCRÉ “ Boulter” ,
très, prix du marché 15c. Vendredi 3 boiles de 2 Ibs. En V ente Venuredi,
Ibs pour . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  32c. 3 ho i tes pour. . . . . .  . , .  . . . . . , . ——c.

FÈVES DE BOULTER, boites de FÈVES “ R EFU G EE” de “ Roui-
2 Ibs. E n  V ente Vendredi, 3 boites ter” , boites de 2 Ibs. En Vente Ven-
p o ur . . . . . . . . . .  . . . .  . . . . . . . . . . . . . 23c. dredi 3 boites pour. . . . . . . . . . . . . . —3c.

FÈVES AU LARD, marque “ Sir- POUDRE X l'ATÉ “ Pâquerette” ,
dar” , boites d ’une Ib. Prix du mar- boites d ’une livre, valeur spéciale,  
ché 6c.Vendredi 3 boites pour. ..1 le. Vendredi la b o i t e .   .................... - - 14c.

CORN STARCII, marque spéciale, QUAKER OATS, paquets de 2 Ibs,
très bonne qualité. Vendredi, 3 pa- grande quantité. En Vente Vendrc-  
quets p o u r . . .  : ................................... 20c. di. 3 paquets pour.............................25c.

MARI NADE S , , grosses bouteilles CHOCOLATS DE GRENOBLE,
de 10 iiuces, de valeur extra. Vendre- pt ix du marché 25c la Ib. En V ente
di,  la bouteille   ......................... tic. Vendredi, la Ib................................. '..19c.

T UR CISli DELIGHT, frais et dé- PASTILLES DE GOMMÉ, prix du
lieieux, venani d ’être reçus Vendre- marché 15c la Ib., grande quantité,  
di. la lb................................................  15c. Vendredi, la Ib ......................12c.
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L’hon. J .  C. Kains

11 applaudit, à l'entreprise de 
l'Association parce que c'est une 
oeuvre d'organisation. Les meil­
leures causes peuvent être perdues 
faute de préparation,et la jeunesse 
libérale de Québec est en train de 
préparer de nouvelles victoires. Il 
est tellement enchanté de l ’oeuvre 
inaugurée ce soir que Québec- 
Ouest aura bientôt son sous-comi­
té affilié à l'Association. (Applau­
dissements.)

L ’hon. L. A. Taschercau

Débutant sur uu ton badin, le 
ministre des Travaux Publics a 
sû dire de profondes vérités. 11 
s ’excuse d ’être venu avec un dis­
cours non préparé, pareequ’il 
comptait sur sou ami 21. Deviliu, 
qui arrive eu droite ligue du pays 
des roses ut des orangers, pour 
faire de l ’éloquence et de la poé­
sie. Lui aussi, cette réunion le 
rapporte à 20 a us eu arrièie, lors­
que fut fondée notre chère et 
belle Union Libérale. Il y re 
trouve le même enthousiasme, 
presque les mêmes figures. Com­
me l ’ancienne Union Libérale, 
celle-ci est la clef du succès. Vous 
êtes 'les hommes de dem ain, vous 
aspirez à nous déplacer (non 
non 1) Oui, la  politique est com­
me la m ariage, qu’on a comparé 
à une forteresse assiégée ; ceux 
qui y sont, voudraient en sortir, 
ceux qui sont au dehors vou­
draient bien y  entrer (h ilarité). 
Nous n ’avons peut-être pas l ’air 
d'êtres très pressés d’en sortir,mais 
vous paraissez bien disposés à en­
trer dans la place (nouveaux ri- 
res).

11 se fait en ce moment une 
évolution dans les partis.. C’est 
un mouvement dangereux. Non 
pas dans le parti libéral, qui res­
te immuable, sans alliance ni al- 
iliuge ( applaudissem ents). . C’est 
dans l ’opposition que s ’opère cet­
te évolution dangereuse ; son jeu 
consiste à tromper le peuple par 
toute une série de métamorpho­
ses honteuses. Aujourd’hui, c ’est 
21. .lean Prévost qui cherché à 
démolir le parti auquel il était 
naguère si fier d ’appartenir. Mais 
quoiqu’on dise, la province do 
Québec, soii? le gouveriicniçu(t

libéral est plus fort et plus pros­
père que jam ais. On l ’a vu l'au­
tre jour encore dans une confé­
rence interprovinciale ; l ’opi­
nion de Ja province de Québec et 
celle qui prévaut dans le moment 
(applaudissem ents). Un fait é- 
clatunt, c ’est qu ’on est encore à 
trouver une tache sur le front 
d ’aucun des nôtres.

L ’hon. M. Taschercau termine 
par une brillante exposition de 
l ’oeuvre du gouvernement Gouin, 
mentionnant particulièrement 
l ’oeuvre accom plie sans bruit, 
modestement, par son collègue 
M. Allard pour la conservation 
des richesses naturel'es de cette 
province.

L’hon. C. R. Dcvlin

L ’éî::, eut m inistre se sent 
tout rajeuni, bien que dans quel­
ques sem aines, il doit çélébier 
le 2(jème Anniversaire de sa vie 
de député. 11 salue la jeunesse 
Libérale, disant qu’avec elle, le 
parti libéral ne .iliu iait tomber. 
Ayant à choisir entre deux chefs, 
sir W ilfrid  et 21. Bordeu, la jeu­
nesse no saurait hésiter. 11 n ’y  
a plus de parti conservateur ; 
ces gciis-là passent leur temps it 
changer de nom, tour à tour, 
conservateurs, indépendants, na­
tionalistes, autonomistes et quoi 
encore ? Ils  changent si souvent 
q u ’on ne sait plus comment les 
appeler. 21. 21onk a beau se dire 
indépendant, aux élections,' il ne 
fera certainement pas les affaires 
du parti libéral. M. Prévost di­
sait hier à St-Jeau que le gouver­
nement est pourri ; ces messieurs 

.passent leur temps a inventer des 
gros yiots à notre adresse. Nous 
sommés des assassins, des voleurs, 
des misérables. Le malheur est 
que de peuple ne veut pas les croi­
se ;  il écoute et dit : à part tout 
cela, ils ne sont pas si mauvais 
(rires). 21. Tel lier est passable­
ment conduit par ceux qui lo 
suivent ; c ’est- la queue qui 
mène, (nouveaux rires). La vraie 
indépendance et lu vraie liberté 
sont celles qui se respectent, et 
c ’est dans le parti libéral qu’on 
les trouve. N otio parti ne s ’at­
tache qu’aux principes, jamais

(Suite à la p 'g c  3)
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CHEMINS DE FER
,  r-t Prom enades 

Fin de

semaine

CHEMIN DE FE R  DE l ' IN T E R  
COLONIAL

Demande au Parlement ♦ÎVt T V V T T t T T v f T ^ n ^ V T f l ^ +f  » t t t v T T  ♦ r

|  G R A N D E VENTE A REDUCTION §
% POUR CAUSE DE DEMENAGEMENT *
*4 —   4*

MARCHANDfSJSS D E  FA N T A ISIE  *
i -  M EDECINES B R E V ETEES *
♦î- PA R FU M E R IE  *

|  AU PRIX C O U T A N T  £
.+r Prescriptions préparées à prix réduits pour écouler le stock do (+, 
vn drogues, spécialités, etc., etc. «j*

|  U c c a s i U ^ T u n Y q u e  f
ï  - T E L E P H O N E  8 4 2 “  £

•j P1ÎÀRM  ACIIi D E  L A  C H O IX  R O U G E £
Coin d e s  ru e s  ^ t-J ea n  e t  du  P illa is .  ^

L A  CAISSE D’ECONOMIE DE 
NOTRE-DAME DE QUEBEC

Avis est par les présentes donné que 
la Indian River Company s'adressera 
au Parlementdu Canada, à sa prochaine 

i session, pour l'adoption d'une loi pro- 
| longeant les délais pour la construction 
I du chemin de fer que la dite compagnie 
i a été autorisée de construire par la see- 
; tion 1ère du chapitre t)5 des Statuts du 
j Canada passée en l’année 1 DOT, et pour 

autres tins.
Québec, 15 novembre 1!)10,

FETUS DE NOEL et du JOUlt de L’ANB A N Q U E  D ' E P A R G N E
Bureau principal et cinq succui sales a QUE BEC.
Deux succursales A LEVIS.
Les succursales de ST-ROCI I, 1T-SAUVEUR, ST-JEAN-BAP- 

TISTEot LIMOI LOU, à Québec ci rue EDEN, A Lévis, sont aussi 
ouvertes les LUNDIS et SAMEDIS : olrsrie 7 hrs A 8  30  lus.

Coffrets de sûreté A louer ou E U <E*U PRINCIPAL et a la SUC­
CURSALE de ST-ROCH. Prix des coffrets #4 .00  et plus, suivant 
dim ensions.

La Caisse d'Economlc en raison m ôm e de sa charte et de la na­
ture de ses  opérations, offre a sc.t d jposnnts dos garanties excep­
tionnelles.

Dates (l’émission

Du 21 décembre 1010 nu 2 janvier 
1011 inclusive me ni. Vu billet: do pre­
mière clnuFO aller et retour au prix il un 
aim pie billet. Lion pour revenir lu 3 
janvier 1011.

A. C A N N O N . V. H..
130 rue S! Pierre. Québec 
Procureur <le la Requérante.

Territoire à l'Ouest de Montréal

Dales d’ém ission. 21. 25 et 20 décem ­
bre. Ilillels lim ités nu 27 Décembre rl 
aussi nu 31 décembre 1010 et au 1er 
janvier au 2 janvier 1011. Temps.limité 

janvier 1911. les deux, bons pour aller 
et retour, en première classe au prix 
dTm simple billet. Du 21 décembre, 
1910, au 1er janvier 1911, limité au 1 
vier, un billctaller et retoureu première 
classe, il Montréal au prix d'un billet et 
un tiers en plus.

J ’ai le plaisir do vous informer, 
que, en plus des agences sur la vie. 
lt feu et les accidents, plnte-glasses, 
etc., Prévoyants du Canada dont je 
suis déjà l'agent, j’ai été nommé 
agent général de la “  General Acci­
dent Fire and Life Corporation ” 
d'Ecosse.

THEODORE LECLERC,
240 rue St-Joseph  

Téléphone 2 T 2 ô |  Cül2

Succursale : Coin de la Sème et 
4 me Ave. Limoilou.

N O S  T H E A T R E S
Le train No. 6

c e  A  A  MONTREAL 
^ ) U . V U  ET RETOUR
Tous les billets sont bons pour partir 

le Samedi et le Dimanche et re­
venir jusqu’à lundi soirT H E A T R E  N A T I O N A L

CARTES D ’A F F A IR E S

.loeeph Turcotte. Oscar Déliai#
M.P. L.L.B. L.L.B.

Turcotte & Delisle
AVOCATS 

5!<li(!ce <!# la  B a n q u e  Nnllonalo

rue Saint-Joseph , Q U E B E O
Bureau du jour et du soir.

Téléphone 2311

• La matinée et la soirée d’hier soir 
;v: Théâtre National ont été encou­
rt gées par un auditoire qui justifie 
li succès du Train No G, dans sa 
p entière.

Mieux encore que lundi soir les 
a leurs ont rempli leur rôle respec- 
:i et l’agencement des décors est 
u us parfait.

Cette pièce pathétique où la souf- 
t'i mce se double avec la cruauté des 
P rso ntt ages produit une impression 
ii utôt triste. La conclusion en est 
!i ureuse, et les émotions diverses 
eLangent en satisfaction ce qui dé­
l ia it  dans le terrible drame qui s’est 
ji ué.

C’est une des plus belles pièces 
i le le National ait mises encore sur 
a scène.

\ Voulez-vous taire un cadeau 
J utile et agréable.

Rendez-vous

au Magasin Populaire de 
LAFORTE,

SI-SAUVEUR

Le rapport du comité sera préson 
té devant le Conseil, ce soir ZDZE 3Æ. C U O T E A T J  

ARPENTEl'R-CI EO.M ETRE 

50.  R U E  D E  s S A L A B E R R Y

Q U E B E C .
T u.Ki 110XK L’ViiU.

Le ennuiv ties T manies  qui le­
vait siéger hier soir a lait pl.n e 
au comité des amendements, qui a 
continué l ’ouvrage de la veille.

Celui-ci a siégé  sous la prési­
dence de l'échevin Cannon.Liai ni 
présents : Son Honneur le maire, 
ci MM. les éclievins M u  in, Cou- 
liot. Verre t, Trudel et Levain e.

v’oici par ordre, les clauses qui 
eut été soumises et discutées : 

Clause 17— tjue le priviii ge d a 
dit it exclusif  de lit traverse et.:i - 
Qv--hec et Lévis soit vendu aux 
cm hères publiques, après soumis­
sions et pour une période n'excé­
dant pas cinq ans

l la use 18— Chaque fois qu'il 
sera nécessaire de faire on nou­
veau règlem ent concernant la tra­
versée, te  règlement dévia v u e  
pr< oaré par un coinin' C/inposé de 
t r i ’s membres des conseils de Le­
vis et de Québec, puis soumis vu 
conseil de v i l le  de Québec.

Clause 10— L e règlement fixera 
les taux de péage.

Clours' i?lf—Le coi ci! de ville  
de Québec fixera la vente au x  en ­
chères c  l'ouverture de la récep­
tion des soumissions.

Clause ‘21— Le conseil de la cité 
de Québec aura le droit de fixer 
un autre jour pour demander < t 
ouvrir des soumissions s'il ne s en 
étf '» lias présenté.

Clause 22—  Québec paiera la 
m oitié  du pr ix  de vente  de la 
traverse à la v i l le  de Lévis.

( lac se 28— Cete cl te.' e a trait 
aux dispositions concernant le- 
commodités, le  confort er, la sxue;é- 
• le; passagers et le mode de fuir" 
la ra versée.

Ç eus ajouterons à ces rem ci- 
in  • nu p L  la formule' « r-— -
posée du serment qui doit être 
prêté par le maire et les éclievins  
il leur entrée en office.

Sous le litre : ( 7 did" A . iv u  s
trouvons la formule du rerun'»! 
pr- ié nar le maire ri le s  éehevins. 
te l le  que suggérée  par les anmn-  
dements :

" l e .  A. B . , ayant été élu tra i­
re ou échevin selon le c isî" d, la 
ci* d-- Québes, jure : que ie rem 
nid ai fidèlement les de - ni:-. -V- 1 : 
diie charge et au meilleur de mu» 
jugement et de ma «a; a ci é .— que 
je pus-rdc ditns la dite cité, pour 
mon propre usage, des bien . im ­
meubles de la valeur d un mol -, 
(ta ir le cas du maire) cinq nvlîo  
déduis, (nour le  ci.s <b- éeheviv : 
pour le siège N o 1, de r  mil! • 
d o l la r s ) , pour le cas des éclievins  
pour le siège Nu "2. m ille  doll; is) 
en sus de- rentes, hypothèque* ou 
charges grevant les dits immou 
bh - et que-je  -»-'ai t^vs-oiéenu le­
dit - biens par fraude ou collu­
sion ■ que je serai fidèle e t  porte­
rai- vraie allégeance au Souverain 
lég it im e du B oyau me 1 ni de la 
G? m de-Brciaguv et. d'Irlande, et 
que je la défendrai au meilleur tie 
mon pouvoir contre toute conspi­
ration et tout attentat qui pour­
raient être faits contre '-a person- 
ne. sa couronne et sa d ign ité ."

1 es clauses 24. ‘25 et ‘20 ont trait 
au rappel ucs articles ancien-" et 
déclarent que la nouvelle loi f'-ru 
Dart rie de le. loi d'incorporation ce  
la cité de Québec et qu'elle entre­
ra en v igueur le  jour de sa sanc­
tion.

La discussion de ces divers 
amendements s'est, poursuivie ius- 
qu à J] .15 heures et le comité s est 
ajourné.

Le comité fera ce soir son rap­
port au conseil qu i décidera en 
dernier ressort du sort des divers 
amendem ents proposés.

T V U ll' D E S  F E T E S  D E  N O E L  E T  DU 
J O U R  D E  L 'A N

E .  T h é o .  P a q u e t
I B..L. L_ I—

A V O C A T
( N O R W I C H  U N I O N  B U I L D I N G  

A P A R T M E N T S )

SS, R u e  S t - P ie r r e  Q uebec
Téléphone 1405.

Rés. 7, Ste-Ursule Tel. 8342

Coin des rnes St-Joseph et St-Valicr
T E L  2 3 8 1

Billet de première classe aller et re­
tour au prix du billet sim ple, bon pour 
partir samedi, d im anche cl lundi, 24 
25 et 2ù décembre, bon pour rcven’ir'lè 
oi. avant le 27 décembre.

K I N G  E D W A R D
PLAN H O T E L  p:- a n

Américain Eut opter.
$2.00 par jour. 51 CO par jour.

9-1 / rue Desjardins Quebec
Prix spéciaux pour la 
saison de l'hiver.

Pour d’autres informations 
s’adresser à l’ollicv.
Téléphone privée 1647. 
téléphone public 3422.

A L ' O L Y M P I A UN B IL L E T  E T  U N  T IE R S

Préviendra  de gra  
vos infirmités  

chez les an im a u x

Veux qui ont eu 1 occasion d as- 
sister aux  magnifiques rcpré-eii- 
: ions sont revenus émerveillés 

.1 -s deux scènes de vaudeville qui 
-a nfc comprises au programme. ! . i  
-i pci Le cantatrice dont le port rai 
a l 'alfiche ne peint qu à molli le; 
•• -armes est d un épatant hors ii- 
g 10.

Quatre magnifiques tableaux  
d art, choisis connue un sait les 
c .oi.-ir à l 'O lym pia , forment le
i angem ent de programme pour  
a ijottrd'hui et dem ain.

1 .es trois frères Heibert sont 
il une agilité  indicible et exécu.e  
d -s tours de force avec une légèrv-
ii tl oiseau mêlée à la vigueur de 
b ceps peu connus.

C’est la plus charmante repré- 
-'i ntatiou de la saison.

Ceux qui se délectent en spec- 
t: d e  de choses gaies devraient al- 
!i r à l'O lym pia .

M. J. IL MOlîI X, l ’iiarmacien, Québec, 
.l'avais un cheval qui, depuis un an passé, avait 

une grave attaque de souille qui l'incommodait 
beaucoup, .l’ai le plaisir «ta vous annoncer que je 
l'ai guéri complètement avec voire V It IORA. et je  
crois do mon devoir de vo s en exprim er ma re­
connaissance. Je n'ai pas besoin devons dire que 
je nie ferai un devoir «le !«• recommander.

FRANCHIS UENDItON,

J 4 2  m e  SI-Jean,
Pension par sem aine...........................$3.50
Huîtres, la douzaine...........35ets cl 50els
Repas 35c t s, 6 billets pour................ $1.50
Steak sur Viril ..................................... 35cts
Euchre parties (lunch compris)

25c t s chaque. 
Banquets $1.00 par té te en montant.

Ouvert jusqu’à une heure du matin. 
P .  W. D U C A L ,

P rop.

Pour plus amples informations s ’a 
dresser A 10 rue Sto-Anuc. Téléphone 
51 w ou 73.

G KO. H. STOTT 
C. P. et TQualité supérieure

Le favczi du fumeur difficile. J. B. M O RiN OH E M I N S  DE F E «

mmn ijor quebeo
QUEBEC &TlC SI JEAh

>IS t r u e  S t - J o s e p h ,  S t - H o c l i ,  Q u é b e c ,

BfiS Docteur Albert Angers
Ex-interne de la Maternité et e x ­

élève des hôpitaux de Paris. 
SPECIALITE : Accouchements ma­
ladies des femmes et des enfants.

BUREAU et RESIDENCE

271%% Rue S t-Joseph
Tel. 36-53. 15 il 1 an

C H A R L E S  V E Z I N A F êtes de Noël et du Jour 
de l ’An119-123, p.vb D r P ont, Qvêiibc.

ENTREPRENEUR PLOMBIER, ELBCTRICEEN, 
FERBLANTIER et COUVREUR.

A L ’A U D I T O R I U M Des billets aller et retour seront ven­
dus au prix d ’un simple passage de pre 
roière classe, le 24, 25 et 20 décembre 

Bon pour revenir le 27 décembre 1910. 
A us: i : Billets aller et retour au prix 

d'un simple passage plus un tiers, du 
21 Décembre 1910 au 2 janvier 1911. I.i- 
m te de retour -1 janvier 1911.

S P E C I A L I T E S
Appareils de chauffage à eau chaude, il vapeur 

et à air chaud,
Assortiment d’appareils de plomberie et d’élec­

tricité les plus modernes.

Quelle jolie  représentation que 
: lie que donne à u n  prix si nio- 
! que, L 'A uditorium .

L es d eu x  Dowling et Towie - ont 
I s musiciens hors l igne  et le pi t- 
n o te  liubile tie le cède en rien au 
• auteur.

(îourley  et Keenan et leur chien
i ipriviusé sont d ’une joyeuse Y 
p ni otdinairc. lit Tom m y Somers

r le fil de fer t si d ure dcxlé-  
r lé rare.

Ajoutons-y le- quatre superbes 
' .Idéaux de vues anim é s, vérit a ­
li es oeuvres d ’art qui seront re­
présentés vendredi et samedi.

C’Ysl là en quelques mu s trop 
l et's la description de la char- 

anie représentation que donne 
v î le  semaine l'Auditorium à -on
ii diituel et immense auditoire 
quotidien.

m Aussi uoèlee de cuisine des plus perfectionnée, 
“ Happy H om e” , “ Ideal Favorite , "Universal 
Favorite ” et ** Maple Leaf” , et fournaises de pas­
sage de toutes sortes.

I N G E N I E U R  CI VI L  
( G R A D .  L A V A L  E T  M c G I L L )  

S P E C I A L I T E  :

(ft/i Q A  QUEBEC A MONTREAL 
#>‘T . y U  Ef RETOUR

du 31 décembre 1010 an 2 janvier 1011 .
Bille is I ons pour lo retour jusqu'au 

I anvii r inclusivem ent.
G L A C I E R E S

/ . . i f  \  Ax rid Grand choix de glacières A la poitée de toute
les bourses.

P A I E M E N T S  : C o m p ta n ts  ou  p a r  v e r s e m e n ts .

Lucien Cannon, B.A.I..L. L.
Charles Power, I

C A N N O N  & POWER Pour toute autre information a ad res 
si r à la gi.rt* rue St-André, ou A 1". S. 
Stocking, 32 rue St-Louis.J O B 1N  &  P A Q U E T

F e r b la n t l e r s - P lc m b ie r s  
j 2  cl j 8 ,  Cole d ’A bzah am

Telephone 1089.

Eclairage au gaz et'A l'électricité, Télé­
phone et Sonneries Electriques.

Spécialité : Système de chauffage A eau 
chaude à la vapeur et à air chaud.

5? £3ISR5BBE3QIBSEBIfi]a
m b b m m  — a —  > a  .  y

LEÇONS DE VIOLON Des billots aller et retour seront ven­
dus av prix d ’un seul parcours de pre­
mière classe.

Le moyen de résister aux froids et aux tem pêtes de l'hiver, de coti­
se r\er au dehrs le confort du foyer ; c ’est de porter une de nos vestes de 
chamois, ou un de nos Plastrons pour poitrine et poumons.

Nous en avons une grande variété de genres, grandeurs et qualités : 
pour Dames, pour Hom mes et pour Enfants. Nos prix, comme toujours 
sont les plus bas.

Plastrons en outre ou flanelle, 25c, 35e, 50c et 75c.
Plastrons doublés en Chamois, 75c. 85c, 95c.
Vestes en Chamois Régulières, $1 C0.
Frost King ou Frost Queen, $3.00 ou deux pour $5.00.
Peaux de cham ois «le tous prix, de 5c à $1.25.

—  8 ’A d m isse  a À —

Mlle G eorgette  ComeUant 

l î î l ,  ru e  l îë d u r d

) Téléphone 2380

Cadeaux de saison
Notts accusons avec plaisir la r- - 

•pfion d'une foule de jolis envois. 
•1 iicats cadeaux de la saison de la 
p.rt des patrons à leur clientèle.

Dos calendriers d ’un tics bon 
- lit de Arlliür L avignc , niaT- 
c and de musique, et Marier et 
11 vrnlday. pci iitros-déenra fours.

-—Au Daily  Telegraph nos coin- 
n i  men Is et nos félicitations ur 
•"il brillant journal de Noël. La 
littérature anglaise et française, la 
gravure très délicate, de jolis gra- 
v ires hors texte en couleurs et 
I mi ton complètent ro charmant 
numéro oui faut, honneur à l'esn:if 
I entreprise de notre estimé con-

Départ las 28, 29, 30 et 31 octobre. 
Limite du retour le 2 novembre 1910.

C O M P T A B L E  E T  A G E N T  G E N E R A L
D E  L A

MUTUAL LIFE de NEWARK
7 0 .  R U E  S T - P I E R R E .

Tél. 970 
ttés. 4101, B ue 8 t-Jc a n ,
7 mai. Tél. 3309

rrui. metPaalilvnco : 6  CoUlna

LIONEL CANNON
NOTAIRÎS 

Bloc inque d'Ifochclagu 
1-iO. r,.v, St. Pierre. -  QÜHIÎ13C

,j p h a r m a c i e  Tu. E .  M A R T E L
o r , R U E  S T -J O S E P H . T 15L. L*

— M. Arthur Paquet, bijoutier 
" horloger, de la rue St-Jescpli, 
n tus envoie son superbe catalogue 
q ti prouve non seulement son 
c  u'it mais aussi son esprit des af- 
f: ires, son succès certainement. 
Nos félicitations.

Piano Heintzrran and Co
TI y a plusieurs bons pianos fu­

ll iqués aujourd’hui en Canada, 
ua seul tient encore le haut de 
l'-'chelle et est la perfection mû­
ri v. I! est toujours choisi' par les 
<r listes de préférence h tout autre. 
C'est le piano artistique fabriqué 
jtir l'ancienne maison lleintzman  
a id Co.

Seuls représentants pour L  dis 
trict de Québec.

Lavigueur et Hutchison, 
S1-83-S5 rue fit-.lean.

Succursale : 54, rue St-Joseph.

NOTES
Traversée A Québec chaque quart 

d ’heure.
Lo bagage éllquclté (chéqué) cl ins 

poction ilo la Douane des Etats-Unis du 
cété de Québec et Lévis.

Pour tontes autres informations et re­
serve de rallm aii, s'adresser au bureau 
des billets de la ville.

F. S. STOCK ING,
O. T. A. 32 rue St-I.onis, Québec.

L’am euhlemcnt pnrfeit ; étal, (lesaf- 
fnirea facile A démontrer. Raison • 
cause d,e départ.

S’adresser A O. P. D..
La Vigie, Québec.

Les uns mettent le bonheur 
dans l ’avenir, d'autres le met­
tent dans le présent, le sage k  
met daiïs les Prévoyants du Ca­
nada.



L A  V I G I E

L ’O P E R A  A Q U E B E C

OFFRE AU PUBLIC
fin de permettre au public d’être au courant des 
débats parlementaires, nous avons décidé de

réduire l’abonnement a $1.00

S O U M I S S I O N S
ES SOL".MISSIONS adressées a v 

soussigné dans une enveloppe par- D '
SOUMISSIONS 

fcES SO I’M 1SSION S adressées au sous.
 ___, , signé, il Ottawa, dans une onve-

taiit la suseviption : “ Soumission poui ■ l°ppe portant la suseription •‘Soumis 
■ I u'pot des bouées à Prince I lu pert, se •“!on pour le steamer des bouées pour le 

: tnt reçues jusqu’à midi, le H janviei heuve Xt-i.aurenl, ' seront reçues jus- 
t il ! 1 pour la construction d ’un dépôt qu’à midi, le 

> ir les bouées n Prinee-Rupert dans la 
province de la Colombio-Hritnnnique, \
compris la construction d'un quai en pour la construction d un steamer à lié- 

• "il. armé, approche sur chevalets ! lices jumelles pour le service dos bouées
usine génératrice, avec cheminée, ban ]dans le Meuve SI-l.aurent, livré à Mont­
ra r pour bouées, magasins, bureaux et ' *'l'al, des principales dimensions suivau- 
'ii. ti'i.ns, ainsi que l’installation de sys *,>s> savoir:—Longueur entre les pet -
: u e  d ’égout et d ’a r  provisionne ment pendiculaircs, 170 pieds ; largeur, 'Il j . . . . . ,

, au. pieds  ti pou ces  ; profondeur (creux) l.">' k u i s o n , a g e n t  des r é c l a m â t . ons (lit
Les plans d e v i s  e t  artic les  de la cou Pil‘ds ti pou ces  ; tirant d ’eau. 10 pieds ti! c h e m in  de

QUATRE DE JANVIER 10! 1

H ul l ,  15. —  Eugène  Desloges, de 
I Iu l l ,  a été tué acc idente l^  m e n t  ee 
m a t i n  à l’établ issement  Eddy.  Sen  
corps a  été écrasé entre deux cour ­
roies.

D ésirez-vous vous procurer un 
de nos délicieux autopianos

pour les fêtes d e  Noel et 
d u  Jour d e  l’An

l atimi peuvent être vus et ou peut <>b- 
■ viir îles formules île soumission eu s a 
lu ss.ml au Ministère île la Marine et 

l'échelles, à Ottawa, au bureau ih

t
i:
au

.1 rent ilu ministère de la marine et des ; du l’ercepti 
' chéries, à Victoria, ('. 11.. IMifax. X Çolhnmyooil

pouces, et v i tc sc  1Intends a I heure. I ;l co m m en cé  une en q uête  s u r  le  
On peut voir les plans et devis de ce i« . . . .  . , • , • ,.

steamer au ministère de la Marine et | n esu st ic  (le sam ed i dernier. On  
îles Pêcheries, à Ottawa, aux bureaux j 11 11 encore rien d écouvert .  L e  

ur des douanes, à Toronto, p ro ch a in  t é m o ig n a g e  sera  ce lu i

N ous  p o u v o n s  n o u s  r e n d r e  h 
v o t r e  d o m i c i l e  l ' ai re l ’é v a lu a t io n  
d e  v o t r e  p i a n o  q u e  n o u s  r e p r e n ­
d r o n s  en  é c h a n g e  ix s a  j u s t e  va ­
leur ,  on a c o m p t e  «’••• " "  A.nto- 
p lano  ou s u r  m: m a g n i f iq u e  - :nuo 
a u t o m a t i q u e  11»..i . t z m a n  &C 

V o u s  s e r e z  étoni.» „ <., ...... pr ix
e t  t e r m e s  d e  p a i e m e n t s  a v a n t a -  

le r  de 1'Intercolonial ,  iK@ux.

L’e n p ë t e  sur la catastroptie  
de Si-Hyacinthe

S a i n t - H y a c i n t h e ,  15.— M. At-

St-.Iean, X. IL, Québec et Montréal, 
bureau de l ’oste à ITincc-ltupeit, 

'.it., et à l'édilice de la Douane à Win- 
lipeg. Man.
: {.es soumissions ne feront prises en 
' isidération que si elles sont faites en 
l ie et d’après la formule de soumission 
e parée par le ministère.

ÿ  ^  K ,.K . (•«d i^  ^ m k a . r  i
ries. :i Montréal, Québec, .St-Jolm. X. i>J . ”Ivosalie, ou p ie te m l que M.
Halifax. X".-E.. et Victoria. C.-D. j Codère éta it  à bord de la louonio-

L A V I G U H U l î  A: H U T C H I S O N  
81-8.*$ e t  8.3 r u e  S t - J e a n  

S u c c u r s a l e  : .54- r u e  S t - J o s e p h .

On peut se procurer les plans et devis! t ive  dit G r a n d  Trotte lo r sque  T a c - !
i S  « *  h  » « - !
(de ce ministère, à \  ietoria. C.-D.

Etreimes utiles

Nos concitoyens auront  pendant 
les fê'cs, le célèbre Edmond 

Clément c1 une t roupe 
d..- plus de cent per­

sonnes

aque soumission ijevra ctre accom-
agnve d ’un chèque accepte sur une 

aque cliurtrcc. payable à l’ordre du 
■ is-ministre de lu Marine etdes Pêche- 
i' i gai à cinq pour cent du montant 
1 'al .le la soumission, lequel ehèqm 

ia confisqué si la personne dont la
■ u =siou a été acceptée refucc de s*ï 
ri au i s articles de la couve n t ion ci-des- 
■> Tc. riiionnee ou néglige de termin' t 
' mreprise conlorméinent au contrat 

s chèques des personnes dont le: 
'"iimissions n'auront pas été acceptées 
seront remis.

I.e ministère ne s ’engage pas à accrp 
fer la plus basse ni aucune des soumis­
sions.

Les journaux qui inséreront cette an- 
1 ::ec sans y avoir été autorisés par li 

ministère n'en seront pas payes.
ALEXANDER .IOIIXSTON.

et
ce

I 11 n'existe pas de formules spécial 
Lie soumission relativement à ce travail.
; Chaque soumission devra être accom­
pagnée d ’un chèque accepté par une 
banque chartêe, payable à l’ordre du 
sous-ministre de la Marine et des Pê­
cheries, égal à dix pour cent du mon­
tant total de la soumission, lequel chè­
que su a  confisqué si la personne dont 
la soumission a été acceptée refuse de 

[passer un contrat avec le ministère ou 
néglige de terminer le steamer confoi- 
métnent au contrat préparé par le mi­
nistère. Los chèques des personnes 
dont les soumissions n'auront pas été 
icooptées seront remis.

ne s'engage pas A accep- tivt* 
les ...... .

te r  sans  s ’inf l iger  de blessures,  
jus te  a v a n t  l 'accident-.  Son t é ­
m o ig n a g e  serai t  ce r t a in e m en t  i m ­
po r ta n t  si cela  est vra i  et l 'on 
au r a  la version v é r i t a b l e  de T a c ­
c id ent  et le con f i rma t ion  des or ­
dres qu i  ava ie n t  é té  donnés .

( P lu s  ta rd  )
l)i

soumi.s-

Soux-ministre de la Marine.
et des Pêcheries, 

d'iiist ère de la Marine et des Pêcheries. 
Ottawa, Canada. S novembre 1010.

Le Ministère 
1er la plus liasse ni aucune 
siens.

Les journaux qui inséreront cet le an­
nonce sans v avoir été autorisés par !• 
ministère n'en seront pas pavés.

ALEXANDER .IOIIXSTOX, 
Sous-ministre de la Marine 

et des Pêcheries. 
Ministère de la Marine et des Pêcheries 

Ottawa, Canada. 10 Octobre 1010.

es r en se ig ne me nt s  de prove­
nanc e  cor recte,  nous p erme t te n t  
de d i r e  que  cet te hi stoi re  re l a t i ­
ve à l ' o p é r a t e u r  Godin,  de Ste-  

! Posa i ie .  est p u r e m e n t  im a g in i -  
1 pour ra i t  se fa i re  

|Vodin  a y a n t  donné  le pe rm is  de

Les  et  rennes  les p lu s  p r a t iq u e s  
que  vous pu iss iez  d o n n e r  à vos 
en fan ts ,  son t  des pens ions  d a n s  
les P r é v o y a n t s  du t a n a d a .

Les wagons-restaurants sur le
Grand-Tronc-Paci fique

S
V o u l e z - V O U S  avoir  le dernier s ty le  ? 
V o u l e z - v o u s  avoir  un P ardessus  fait 

des  tail leurs expér im en tés  ?
Voulez-vous avoir les mei l leures  fournitu-

par

res
V o u l e z -V O U S  avoir un pardessus  qui gardera  

sa forme ?
V o u l e z - V O U S  avoir  un Pardessus  qui vous  

coûtera un prix raisonnable ? 
V o u l e z - V O U S  avoir  un Pardessus  avec un 

collet  P r e s to  ?
S i  V O U S  avez besoin d ’un Pardessus ,  et avec  

tes coûtes  quali tés  
En un mot, si vou s  avez  besoin d ’un Pardes ­
s u s  de première classe,  vous  devez acheter un

pa s s e r  ai l  t r a i l ) ,  
q u i t t é  la s t a t i o n ,  
t o i l e  q u i  d u  res t e  
1 e n q u ê te .

L e  vol um e des a ffa ires  s u r  le 
G rand- T ronc -P ac i f iq ue .d epu is  que  
leur service de passagers est ou ­
vert .  depuis  juillet,  dern ie r ,  a né- 

, eessitv un  équipement  nouve au  et 
p e rm is  \ l ë  | !il {‘aiiaila Ctu' ‘L' ht i  dé-

a u r a i t  en su i te  
De là,  1 •his­

se ra vérifiée à

Chanceux

Avez-vous besoin d’un Pardessus W
U n  Pr év o y an t  du  Ca nada  

que  les pet i tes  ép a r g n e s  lui 
m e t t ro n t  dans  v in g t  ans ,  

j j o u i r  de  la vio sans  avoi r  à 
c u p e r  du le ndem a in .

sait
pe r ­

de
s ’oc-

A vendre
leu acha ts  sont faits 
marchandis e  est ro­

up ies  que  celle-ci est instal-

wagons-
modèles

vvrer t roi s m agn i f iq ues  
re s tau ran ts ,  qu i  sont des 
d é légance et de beauté.

La lo n g u e u r  de ces wagons  est 
de 82 pieds,  le r e s ta u ra n t  m esu re  
•>2 pieds et II pouces et le reste du 
wagon est employé  pa r  la cuisine,

r dc -m ang e r .
Ils sont  mon tés  sur  des si.x- 

rottes La p la te fo rme est  en acier  
et du g e n r e  P u l l i u a n n .  I l s  son» 
munis  de f reins p n eum a t i qu es  
( We.s t inghousc)  à ac t ion  i n s t a n ­
tanée, 
wagon v 
ouvragé

L ’ini e r ic ur  de 'ce

mile Ill's

Après que  
J l  après  «ine la 
(si eue.

: lée, il faut la vendn Mit bien, 
telle est notre positron, il faut ven- 

id re  et on vend.  Nous avons la pré- 
t ent ion d ’avoi r  le plus  beau choix 
qu 'o n  puisse t rouver  à Québec, et 

= , de vendre  à mei l leur  marché  que  
f!  n ' i m p o r te  où ai l leurs.  Qui peut 

(Hire le cont ra i re  y Venez chez

mut veau
-t fini en aca jou  uni  et 
et avec une  h a rm on ie  de 
qu i  plait à l ’oeil. Ces wa­

gons sont  chauf fés  à l ' eau  chaude  
jet  éclairés à la lumière  é lectr ique.

La salle à m a n g e r  peut  recevoir  
à la lois t r en te  personnes.  Les 
planchers  sont recouvert s de beaux  
l
t
beaux tapis  a u x  dessins o r ig in aux

("est  u n e  tro u p e  ext r ao rd i na i r e  
et comme il n ' en  est pas encore 
venue  à Québec ,  q ue  celle que  
nous aurons  p e n d a n t  les fêtes  de 
Noël  d  de la nouvel le  année .

Il faut un i ra in spécial ,  composé 
de  six chars,  p o u r  t ra ns po r t e r  a r ­
t istes, choristes,  mus ic iens ,  eus 
(unies et décors : ca r  la t roupe  se 
compose de p lus  de cent  per son ­
nes, dont  q u a r a n t e  musciens .  ii 
f igés  par  le m a î t r e  -Tacchia qui 
nou s  avons t a n t  a d m ir é  la saison 
dern iè re .

Cette fois, son orches tre  est d o u ­
blé cl composé des mei l leurs  sol is 
tes de Ne w -Y ork  : aussi  nous  d o n ­
nera-t-i l  encore  m ie u x ,  et ce n'est  
pas peu dire,  que q u a n d  il est ve­
nu ici.

M. Emi le  Baria l ier,  de. la P r e s ­
se. le r ep ré se n ta n t  de M. Clerk 
l e a nnnt te.  d i r ec t eu r - f on da te ur  do 
la “ Montreal  Musical  Society 
était  hier dans  no t r e  vi l le et a ' e r ­
rai né les a r r a n g e m e n t s  avec l ' A u ­
d i tor ium.

Ce mat in ,  à D h. oÔ. le b u re a u  de 
location s ouvr ira  enf in ,  car ,  d ' a ­
près re  oui  nous a été di t .  le cals 
s ie r  du  t h é â t r e  é t a i t  assai l l i  de

f
S\faison fondée en l 8 j 5  Telephone 1 1 4 6

E . R O U M I L H A C
4 8  ET 5 0  COTE DU PALAIS

*
*
*

«5* Importation directe de Vins français et *§*•
étrangers, Spiritueux.

Conserves françaises, Huile d’olive, *§►
Café, etc.

Saucisson de Lyon. 75c la livre 
Saucisson d’Arles 50c la livre

*
E

Fromage de Roquefort et Limbourg

E . R O U M I L H A C
4 8  et 5 0  Côte du Palais, Québec

’T

%  4 * 4 *  4 & *  4 & 4 * 4 & *  f  |  4 * *  *  4 * *  4 * 4 *  *

demandes  de places depuis  pi 
sieurs jo ur s  d é j à .

Parmi  les a r t i s tes  qu i  composent  
la t roupe il est lion de ci ter  d ' a  
bord Kdrvund C léme nt . qu i  fi t  cou 
t i r  tout N ew- York  et qu i  a eu un 
tel succès ; Montréal ,  ou "à la p r e ­
mière  de Carmen,  mard i ,  plus dv 
deux  c en ’s personnes res tè ren t  . 
la imi te  du théât re.  M me F e r r a  -

crFITE-RITE
V e n e z  v o i r  n o s  PARDESSUS “ FIT- 

RITE” à $15.00, $17.50, $18.50, $20.00 e t  
$25.00

Daniel Piché, 
Horloge r ,  b i jout ie r  et opticien.

!)l), rue S t-Joseph,  
et vous serez convaincus.

Une joyeuse soirée
Le m a n q u e  d 'espace nous force 

do r em e t t r e  à de ma in  le rappor t  i

ont  la nuance  cnn i vent did ica te- 
iment  a u x  nuances  généra les  de 
l ' in té r ieur .  Ces wagons sont mu 
ois de tou tes  le- amél iora t ions  que  
le génie mo de rn e  a inventées  pour  
la sûreté  des voyageurs  et son t  les 

! plus beaux  char s  réfectoires qui  
! soient sor ti s des atel iers  canadiens.

I l s  pa r t i ron t  pour  l ‘lhiest  ces 
jours-ci ci seront n ui seulement  
inté ressants  mais  aussi un  com- 

11 dément  au confort  du service ne 
I tà si par fai t  de la Cio du ( î r and -
iTmnr -Pa c iCiq ue  dans  l 'ouest
■ Canada.

TROIS LIGES SPECIALES
Pardessus en tweed gris-fer pour garçons..................

Pardessus en tweed pour homm es................................
* 3 . 7 8

*1>.,3S
Pardessus en tweed pour bon mes .............................. * 1 0 . 0 0

Tous des achati de cet automne.

Le magasin populaire de

Marceau & Cie
155 RUE STVJOSEPH

du g r a n d  euchre  des employés «le 
t r a m w a y s  qui  a eu lieu hie r soir  ci 
qui  a été le plus  eluirmanl  événe­
m e n t  de la saison.

Un fait

Santa Claus

To ut  se vend et tout s ’achè te  à 
Québec. Ceci est un fa lit. indénia-  

jble.  Qui  de  vous n 'a  pus vendu 
Sau ta  Claus si ,imp at iemment  a ( - 'q u e lq u e  chose,  qui  de vous n 'a  

tendu est. enf in a rr ivé .  Nous avons j pas ache té  quoique chose. Po ur  
eu sa visi te ces jours  dern ie rs  et 1 ma p a r i , j  ai beaucoup ache té  cel ­
ui al g ré  tout  le g r a n d  choix qu ' i l  le année,  rchcrchanl  par tou t  sur  
pouvai t  disposer pou r  nous les ,m- |  les deux con t inen ts  les mei l leurs 
nées dernières,  cet te année  il s 'est  | f abr icants  et achetant  pour  mes
surprisse a r  eoméquc nt .  des ilia -

I mants .  d m  b i joux ,  des cadeaux  de 
Noël et du J o u r  de l 'An à des 
p r i x ! . . .  Il faut  voir  pour  s 'en 
convaincre .  Les premiers  venus 
ont  le p lus  g r a n d  choix.

Daniel Piché,
90. rue  S t- Joseph.

TABAC ROSE Q U E S N E L  

Doux et naturel

clients à des bas prix  les m c a l c u ­
les marchandises  capables  de sou­
teni r la r épu ta t i on  de m on  m a g a ­
sin.  Les  m an u fac tu r ie rs  ont. veii-

'.iinni que nous avons  pu a p p r é ­
c ier  la «aisoii de rn iè re  nous re ­
vient cet te ann é e  avec un nouveau 
réper to i re  : M m e  S i m o n n e  R i v i è ­
re, que  depuis longtemps  nous dé 
-irions eu ’end "o à Q uébec ;  W. T —i 
Colombia! .  M .  E u g e n i o  Torré .  
M nies Hélène  E o e l i n g ,  Chr i s t ine  
I fcl iane.  Alice Micho l . Barnol t .  
?,!. Louis B o n i .  un excellent  ténor  
f rança is :  Yar i l l a .  H u g h  Al lan  
P i m m a z z o n i ,  A u tor io ,  etc.

Des choeurs composés de dû e\é*. 
en tan ts ,  des décors et des costu­
mes excessivement r iches,  si beaux  
que  I o n  a cba rgé  la Crown F u r n i ­
tu re  Co de fou rn i r  ce ou "elle avait  
«le mieux comme meubles  : en ur. 
mot.  une  t roupe  comme il n ' en esi 
pas encore passée dans  n o t r e  ville.

Voici d ’a i l leurs  son p r o g r a m ­
me :

Lundi .  2(1, en mat i née .  “ L ’A- 
mico F r i t /  ' : • soirée. “ L a k n ie " ,
gr a n d  gala  I'M. Clément  dam 
le rôle de (iéi ,  Id,

Mardi .  27. “ La B o h ê m e " ,  avec 
Mme Fcr rah in i .

Mercredi  2S, “ C a r m e n "  soirée 
de gala avec Ed.  Clément  dans  te 
ré'le de Don José.

•jeudi, 20, “ Les .Contes «I H off ­
m a n n ' ' .  avec Louis  Heru  dans  
Hoffmann cl M m e  S im o n n e  R i ­
vière dans Niclausse.

sESsssat
D éco rez  v o u s - m ê m e  vos fe nêt re s  

fh avec  la

Vitrophanie
LA DERNIERE NOUVEAUTE

|  Facile à appliquer,
Très économique,

|  Donne l'apparence des verrières 
I  artistiques aux vitres ordinaires
S3    • n .a S t ^ m ? a x =

(Jj D B P O S I T A I K I3 S  G E N E R A U X

lM a r i e r  & Tremblay
ILI M I T E E

Pi Coin des rues Desfosses et du Ponl
Q , U E B E G

Télép h o n es  2 1 0 2 , 210.3

Vendredi ,  30, “ M m e  B u t t e r ­
fly

Samedi  31, “ T,a Traviut-a’"1. 
L un d i ,  2. en matinée .  “ Ca va tie­

rs i a"  cl “ Bai l lasse" ; en soirée, 
“  F é d é r a "

Los pr ix eut  été a insi  f ixés . 
Mat inées et soirées de 80 .üO à

1 n u l ­ les soirées de g a la ,  do

ciedu,  moi  j ' ac hè t e .  A mon tour  
vendu' ,  au vô t re  d ache te r.

Venez voir  les dern iè res  nou ­
veautés  de la saison et.veau tes de la saison et. vous serez j a.-, nn 
enchantés .  La seule place pou r  '' " ’ ' 1

82.011.
SO.ÔO à 83.00.

Félicitons M. Je u n n p t t e  d ’avoi r  
i su group  .t  d 'auss i  bons é léments  
l et surtout  félicilnps-le,  de  nous  
les fai re  a pp ré c ie r ,  ce que  font 
les Qtiéliecquois.  p u i sq ue  la lo- 

icali«m d ' a u j o u r d ' h u i  a p ro dui t

économiser .
Daniel Piché,

00, rue St-Joseph.
TABAC CHAMPLAIN

A fumer et chiquer

DIAMANTS. -:- BIJOUTERIES
— I.E PLUS -

Grand Magasin de Bijouteries de QuéDec

A SSORTIMENT le plus complet et le plus varié de bijoux de 
* *  toutes sortes et de tous prix.

B a g u e s  d e  5 0 c i i 8 ' ” 0 0 . 0 0 ,  M o n t r e s  d e  t ic  a  
*.‘ÎO () .o o , E p in g le s  d o  C r a v a t e s  <le R c à  * 200.o o .

Superbe collection de diamants de premier choix ù des prix 
défiant toute concurrence.

Grande variété de cadeaux, coutellerie, argenterie, pen­
dules, statuettes, etc., etc.

A RTHUR P A Q U E T
Manufacturier de Bijouteries 

65-67 RUE ST-JOSEPH
Q U E B .E C

■
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MATERIAUX DE CONSTRUCTION

BRIQUES A  TROTTOIRS et P IT C H — BRIQUES 
ECOSSAISES— BRIQUES B LA N C H E S  E T  

RO UG ES— BRIQUES A  h E U  — 7ERRE A  F E U  

C IM EN T PO RTLAN D  ' ' C A NA DA ' ’ 
P LA TR E  D E  RO CKW ALL -  TU Y A U X  D E  GRES 

E l  CONNECTIONS — C H A U X  D E  SHER­
BR O O KE— TOLES D E  TOUTES SORTES

C O U V E R T U R E S
GENÀSCO et PHOENIX

COUVERTURES

Vous gardez ce Seulement si
que vous achetez cela vous convient

QLes vetements “ Fashion-C raft”  sont fa its  pour 
satisfaire. S’ils ne donnent pas satisfaction, c’est 
qu ’ils ne sont pas “ Fashion-C raft”  dans le v ra i sens 
du mot, et vous ne devez pas les garder.

Complets et Paletots, p r ix  $15.00 a $35.00
MAGASINS

ECRIVEZ OU TELEPHONEZ-NOUS

j® *  Nos prix défient toute compétition.

J. L. LACHANCE, Ltee L .  A C H I L L E  R O Y
Propriétaire. Les magasins “ Fashion C ra ft”
178 rue St-Jean, 128 rue St-Joseph, Québec.

253, R I J E  S T - P A U L

C O U P O N  A  D E T A C H E R

(Incorporée par lettres patentes)

8, rue Collins, H au te—V ille
QUEBEC

La Oie Chs.-A. Paquet Liée
No. 9 3  à 103 , rue Dalhousie, coin rue de la St-Jacques

L A  V I G I E  O U  E B  E U

Avis aux Annonceurs
Toutes annonces parvenues au bureau avant 9 h. p. m 

seront insérées dans l’édition du matin

GRATIS C E T T E  J O U E  GRA T /S

PLUM E-FO NTAINE
E n o r ,  14 k .  V a l e u r  $ 2 . 5 0

offerte gratuitement comme cadeau du Jour l'An

A  tou te  personne fa isan t l ’ac l.a t d ’un de nos m ou lin s  A coudre

Atelier Typographique
Matériel Entièrement Neuf

IMPRESSIONS DE TOUS GENRES :

WHITE  ou M O D E R N

A to u t acheteur d 'u n  de nos m ou lins  A coudre  d ’ ic i au 31 décem bre 1910 
cette m ag n ifique  prim e est irra tu itn n  on t o ffe rte  aux cond itions  su iva it tes : 

A che tez à no tre  magasin ic i A Québec, A nos succursales ou de nos agents, 
un de nos célèbres m ou lin s  A coudre “ W h ite  ou M od e rn ” .

Donnez votre coin mande avan t le 31 décembre.

 T ou t en bé né fic ian t de ce tte

P
 r ich e  p rim e vous aurez l'a  van- 

tage de vous p rocure r la ma­
ch ine  A coudre la plus perfec­
tionnée , la plus solide, la p lus 
ten d re , la p lus  silencieuse et la 
p lus  avantageuse sous tous les 
rapports .

Possédant une ga ran tie  res­
ponsable. Fabriquée pur la 
W i l l  T E  S KW IN C  M AC  111X E 
Co.. C leve land. Ohio.

Nous int portons spécia lem ent 
cette mac in c  des E ta ts -U n is  
a fin  de p ro c u re r A no t c lien ts  
ce q u ’ i l  v a  de p lus pe rfe c tion ­
né a u jo u rd 'h u i.
Nous vendons au c o m p ta n t e t 
A term es. Demandez nos p r i v  

BONS AG ENTS requis dans toutes les paroisses où nous ne sommes 
pas déjA représentés.

Grandes affiches, Prospectus de Compagnies, Circulaires 

Commerciales, Factums d’avocats, Formules et Blancs, 
Livres et Brochures, Typographie en Couleurs, Etc., Etc.

Exécutés avec le même soin de toilette qi
notre journal

2 7 3 - 2 8 7  S T PAUL ST \ 
3 2  - 3 8  S T V A L I E R  St  t

Demandez nos prix pour
B R IQ U E S  E C O S S A IS E S  e t.C A N A D IE N N E S , 

C IM E N T , P L A T R E , C H A U X , B R O U E T T E S
T U Y A U  de G R E S  et de F O N T E , 

M A T E R IA U X  de C O N S T R U C T IO N  et P L O M B E R IE .

U. F. DROUIN & CIE
161 e t 180  RUE ST P A U L P h o n e  2491

Aucien Poste Mathie, E llis  Co.
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PR E M IE R E  COMMUNION DES  
E N F A N T S

f-EVIME C O N D A M N E E  A U X  
T R A V A U X  FORCES

Excursions des vacances de la
Nouvelle Angleterre à Québec 

et Montréal
Grficp. à dos a r r a n g e m e n ts  con­

clus, les résidents  tie Boston , W o r ­
cester, S p r in g f ie ld  e t  a u t re s  po in ts  
de la  N ouvelle  A n g le te r re  a u ro n t  
l ’occasion de v is i te r  M o n t ré a l  et 
Québec, p e n d a n t  la  saison des va­
cances à des p r ix  très  réd u i ts .  O s  
p r ix  seront, bons p o u r  p a r t i r  des 
s ta tions su r  les chem ins  de fer 
Boston and  M a in ,C en tra l  V e rm o n t  
e t  N ew -Y ork , N ew -H av cn  et H a r t ­
ford, qu i  son t en connection  avec 
le G ra n d  T ronc  R a i lw a y  S ys tem . 
Les billets  se ron t  en v en te  d u  2')  
décem bre  au  2  j a n v ie r ,  bons pour  
re to u rn e r  j u s q u ’a u  17 j a n v ie r  
19J1. On p o u rra  descendre  a u x  
s ta tions in te rm éd ia ire s  dans  le 
C anada (stop-over). Ces excurs ions  
v o n t  donner  a u x  C anad iens  rés i­
d a n t  dans la  N ouvelle  A n g le te r re  
l 'occasion de v is ite r  à  des p r ix  très  
réd u i ts  leu rs  p a re n ts  e t am is  du 
C anada.

BARGAIN! B A R G A IN !
Menaces contre un gardien

H ie r  m a tîn ,  la fem m e Boivin, 
ch; Lévis, a r rê tée  p o u r  v aga  bon lia­
ge. a été  condam née à s ix  mois de 
prison av  t ra v a u x  forcés.

Q uand  lu juge  e u t  prononcé la 
sentence, la t'vuuue a cijéé toute 
u n e  sensation en Cour des Ses­
sions, c r ian t ,  te m p ê tan t ,  -etc. On 
d u t  lo so r t ir  de force de  l 'e n c e in ­
te judiciaire .

Ce sera la  s ix ièm e fois qu 'e lle  
g n ô le  de la  p r iso n .

Mais a v a n t  de. q u i t te r  la salle, 
elle  se tou rn a  du côté d u  gardien  
MmlinouM et lui lança cette  me- 
iia.ee : “ J ' e n  ai pou r  six  m ois,mais 
ap rès  ê tre  sortie  de p r ison , j ’irai 
vous re trouver  là où vous serez et 
je vous fera i payer  c e la .”

Au Faubourg St-Jean

H ie r  m a t in ,  n l ’église S t-Jean -  
B ap tis te ,  a eu lieu une  bien im po­
sante  cérém onie. C inq cen t  d ix  p e ­
tits  en fan ts ,  garçons e t  filles, ont 
fa i t  le u r  p rem iè re  com m union  
con fo rm ém en t au  décre t  du  Saint-  
Père.

Cette  cérém onie  a été des plus 
im pressionnantes .  M. le curé 
B eaudoin  a d i t  lu messe e t  l ’filmé 
Mercier, vicaire , a fa i t  le sermon

L e  choeu r  des élèves de l ’Aca 
dém ie  S t- Je a n -B a p t is tc  a  exécuté  
po u r  la  c irconstance  u n  p ro g ra m ­
m e m usical qu i a  a jo u té  à la  g r a n ­
d eu r  e t  à la  b eau té  de  là  cérém o­
nie.

La fa n fa re  des Cadets, sous la 
d irection  de M. P o u l in ,  a joué  .» 
l ’en trée  e t  à la  so rtie  des en fan ts  
à l ’église.

Dans l  in p rès-m id i a  eu lieu la 
cérém onie  de  rénova tion  des pro- 
messes du  b ap têm e  e t  de  lu c o n s é ­
cra tion  à la  S a in te  iV erge. P u is  
à H heure?, M g r  B oy , con f irm a  les 
cen ta ines  de p e t i ts  com m unian ts .

B ê S â - M e r  r  =■-. j j . l . a S g l Z S X

ECRASE PAR UN ARBRE 

Triste accident à l ' l ié d'Orléans

IJn c u l t iv a te u r  ilu nom de J o ­
seph V nillancourt,  âgé  de 35 uns, 

jet ré s id a n t  à S lo-Fum ille  de l ’Jlo 
d O rleans, n été écrasé p a r  la c h u ­
te do. l ’a rb re  q u ’il éb a t ta i t .

Sci:i é ta t  es t  considéré comme 
très cr it ique .

IL  f a u t  v e n d r e  c e s  a u t o m o ­

b i l e s  d e  s u i t e  p o u r  t a i r e  

p l a c e  à  n o s  n o u v e a u x  é c h a n ­

t i l l o n s  1 9 1 1 .

H  A  N C E  e x c e p t i o n n e l l e  

d e  v o u s  p r o c u r e r  d é s

automobiles à bon inar-
b u l l e t i n  METEOROLOGI 

QUE

A u t o m o b i l e s  m a r q u e  O R I E N T ,  s a c r i f i é s  h . T ' .
MAXW ELL s a c r i f i é s  it 

“  T o u r i s t e ,  m a r q u e  FORD, s a c r i ­
f ie s  a  . • ■ • • • •

“  “  m a r q u e  MAXWELL
s a c r i f i é s  à ..............................

Départ de Madame L. A. Carrier 
pour l ’Europe

M adam e L. A. C arr ie r ,  de celte 
ville, vpnv.se de Xi. le député  do 
Lévis  a u x  Cornmunvis, p a r t ira  ce 
suir p a r  l 'ex p ress  m ar i t im e  pour  
H a l i f a x ,  on elle" do i t  s 'em barquer  
samedi su r  VE m press ,  pour un 
voyage d 'u n  mois en  Europe. .Ma­
dam e C a r t ie r  passera  les fêtes de 
Not'd e du  J o u r  fie i 'A u à L o n ­
dres ,où deux  de ses fils sont peu- 
siounaires  ait Collège dos B énédic­
tins. M u lt im e  C arr ie r  sera de re ­
tou r  vers la fin de janv ie r .

Vous tu ions M ad am e  C arrier  de 
rsrcevoir nos m eilleurs  souhaits de 
bon voyage.

A vendre immédiatement à gran­
de réduction

.Plusieurs G ram ophones C olum ­
bia ,  V ic to r  e t  B e r l in e r  ainsi que  
p lusieurs  P h o n o g ra p h e s  Ed ison  e t  
C olum bia à vend re  à g rande  réduc­
tion e t  à te rm es  de paiem ents  fa ­
ciles.

Lêvigucur et Hutchison,
54, ru e  S t-Joseph .

Le Cercle des Femmes Cana­
diennes

Une réu n io n  du  Cercle des F e m ­
mes C anadiennes a u r a  lieu sam e­
di, le 17 décem bre , it il h. lit) p .m . 
au  salon du  Château  F ron tenac .

Les con férenciers  du jo u r  seront 
l 'ç o n .  ju g e  C. Langcliev , su je t  : 
“ La c r im in a l i té  dans l 'en fan ce"  
et m ons ieu r  G regor ,  p rofesseur à 
l 'U n iv e r s i té  M cG ill ,  su je t  : “ Mon­
s ieu r de Gaspé. ' !

P r iè r e  d ’en t re r  p a r  la porte  
p r incipale .

P u r  ordre ,
J. Marois,

Secrétaire.

Calendrier intéressant et utile
Nous accusons réception avec re­

m erc iem ents  du m a g n if iq u e  ca­
le n d r ie r  de M. A. L. P o liqü in .  
m arch an d  de cette ville , 142 rue  
d i P o n t .

XL P o l iq ü in  nous a r r iv e  cette 
année  qyeg .un. çuleudrier. des p lus  
il foréssants com m e dos p lus uti-

E c o n o m i s e z  e n  a c h e t a n t  chez'

Mort subite à Fortierville
.XI. le coroner Jo l ico cu r  a reçu 

hUvr soir un  m essage de F o r  t i e r - 
ville  lui a n n o n ç a n t  que  M. 11er- 
m énég ilde  T oussignalit ,c itoyen  de 
(•'•'lie place, é ta i t  m o r t  sub item en t 
à  son logis.

Le D r  Jo licocur  fora p robab le­
m e n t  enquê te  a u jo u r d ’h u i .

U n autre style de piano artistique
p rê t  à subir l ’examen des con­

naisseurs
Le nouveau s ty le  de p iano  a r t is ­

t iq u e  H c in tzm an  and  Co, désigné 
s u is  le nom de S ty le  “ C lass ic ’’est 
h o rs  do dou te  le p iano  le p lu s  p a r ­
la i t  e t le m eil leu r  qui se fabrique: 
Aussi est-il to u jo u rs  chois i  de p ré ­
férence à to u t  a u t re  p a r  les con­
naisseurs  e t  les g ran d s  artistes 
r  ’en choisissent ja m a is  d 'au tre s ,  

j \ nus pouvez vous p ro c u re r  un 
j de  ces m ag n if iq u es  p ianos pour 
i  pce- que le p r ix  souven t dem andé 
! a il leu rs  p o u r  des pianos qu i  ont 
r r e n n e  ré p u ta t io n  et qu i  ne  sont 
p. s même connus du pub lic .

Seuls représenta  tn ts  à Québec 
des véritables l lo in tz m a n  and  Co.

Lavigueur et Hutchison,
S I -85 ru e  S t-Jean .

S u ccu rsa le :  54, ru e  S t - Jo se p h .

Attention
Nous désirons a t t i r e r  Fatten- 

linn de nos lecteurs et lec trices sur 
l ’annonce  de la m aison E m ilo  Ja -  
cot, b i jo u t ie r ,  pub liée  d a n s  une 
a u t r e  colonne.

COMMENCEMENT DE F E U  A 
ST-ROCH

Un hangar en flammes Accord et réparation de 
Pianos

Hier M>iv des cendres  chaudes  
ntl mis If feu dans un luirigiir «le 
ÿi-Vuch, chez M m e Lord, 144 r u  : 
L  l’ont.

L aver  .ssour 57 n fu i t  v e n u  
nm1 .ptement le- pom piers  des 
|i,)S -s M, •' e t  5 e t  ,i le u r  a r r iv ée  les 
fin nies re rç a ien 1 dé jà  la  to itu re .

J,i lu u r  si ni lire  a  je té  l ’é m u  
r':v: les vi .'sins e t  p lu s ieu rs  se 
p ré p a ra ie n t  m êm e à dém énaor  
ii ia ul un les ave» t i t  q u ’ils ne co n ­
fient aucun, d a n g e r .

I"-..* fa \  les pom piers  o n t  eu vire 
i [- n des flam m es e t  les d o m m a ­
ges m- v e h if f ren t  q u ’à u n e  ce:i- 
ts ii. * de piastre»

Nom» a  von* tr o is  a c c o r d e u r s  
e x p e r ts  ou i so tit to u jo u r s  h v o tr e  
d isp o s it io n .
L A V IG U E L  It &  m . ’T C H IS O N , 

81-H -î e t  8 5  ru e  S t -J e a u ,  
S u c c u r sa le  : Zï4 r u e S t - J o s e p l i .

LAURENT MOIS ANManque ri? lumière
Los c i r jyens  de la ru e  B u r to n  sv 

p la ig n e n t  avec beaucoup de ra is  ni 
du  manque- de lu m iè re  près  de la 
r u e  C la i r e  F o n ta in e .

A près  m in u i t ,  on d i ra i t  que c e t­
te  lu m iè re  é leç /r iquc  ne veut, pas 
veille r  à une h e u re  in d u e  et d isp i-  
r n î t r a i t  com m e p a r  enchan tem en t.

N ous  espérons e u e  les au to r i tés  
p re n d ro n t  no té  que  les c o n tr ib u a ­
bles. de c*i(e ru-» f u i e n t  leurs  taxes 
com m e !#;•» a u t re s  et q u ’ils ont 
d ro i t  à c i t e  lum iè re .

Le T ém iscoua ta
N ous venons de recevoir  du m i­

n is tè re  de lu Colonisation, Mines 
e t  P êch er ies  u n e  b ro ch u re  très in­
téressan te , in t i tu lé e  : le Témis-
counta  e t  qu i est une. descrip tion  
fidèle de cette  im p o r ta n te  région, 
o f f ran t  de vastes ch am p s  à la co­
lon isation  e t  à l ' in d u s t r ie ,  , ....

M . A lfred  . P e l la n d ,  p u b l i c i s t  
d u  d é p a r te m e n t ,  nous fait v isiter 
en im a g in a t io n  tou tes  les riches e t  
f lo r issan tes  com pagnes  que l 'on 
tro u v e  d an s  cette  rég ion  ainsi que  
les é tab lissem ents  industr ie ls  déjà 
ex is tan ts .

F rn se rv i l le  y  a  sa la rire p a r t  de 
notoriété , m ais  le public isfe  n ’a 
pas oublié  les d ivers  can tons au sol 
très r iche  où le  colon p e u t  en toute  
sécuri té  a l le r  élever sa 'm a iso n  et 
dé f r ich e r  u n e  te r re  qui lui ra p p o r ­
tera .

Los a m a te u rs  de chasse e t  de p è ­
che  t ro u v e ro n t  é g a le m e n t  dans 
cette  b ro c h u re  u n e  foule de re n ­
se ignem en ts  très  utiles .

Les g ra v u re s  contenues dans ce 
pe t i t  l iv re  so n t  dos p lus  o r ig in a ­
les e t  des p lu s  in téressantes .

T A BA C  C H A M P L A IN  

A fumer et chiquer
M anteaux de Cheminées, Comptoirs, Colonnes, Colonnettes, Çhe 

mine de Croix hau t relief. Tables de Com m u n i otf Uiédcet oÀii x 
M onuments pour Cimetière, Tablettes Cô m n ,'é uloré 1 i s , A m<r! 
complets d’après plans, Planchera en Linoléum K o ÿ rw , ,e tç :  e tc . '

Les D essins, l c d c la g t ,  Sculpture s c r  Bois et C oalagc dit plâtre  
recevront one attention  toute sp écia le

Exécution prompte à det prix Uè« In t.
tul. seat. uma visite mer RKsr'ecTucuse.MeitJT so c u c tre a

CETTE SEM A IN E

Le train No. 6
Poisson d ’avril en hiver

B 'tiucmip de personnes o n t  non- 
,'i • n fumeux poisson; (l’uvril  h ie r  
à I, iis ci par cette  suisot .avouons 
(j u* ce n ’est pas bana l .

Vit individu qu i  est l 'u n  des 
n ci leut s m archands  de ces pois- 
>mi* a fait courir, h i e r ,  le b ru  t 
il i' i :i u tiuvâiu-né a v a i t  été t ro u v é  
ilan- une pile de p lancbos p rè s  d "  
die: M. ti-sepk Gosselin , en tre -  
pre’ etu-UK ru is ie r

l 'a  de t:os confrères  s ’est fait 
ti.ci e prendre au  f i le t  e t  a pub lié  
L i nivelle. a ibüU int que  la police  
c ai sur lu p is te  des coupables et 
(| ic leur arres ta t ion  é ta i ,  inxmi- 
11 »ii e.

C >1111110 question  de f a i t ,  a u c u n  
c ci eiiient sem blab le  11e s 'es t  pos­
té ci plus que cela la  police  en se 
mu ant chez .M. Joseph  Gosselin 
Vai Ici dem ander  des dé ta ils  l'e 
I: non vaille o n t  été  fo r t  su rp r is  
d a] prendre que  c 'é t a i t  lu p re m iè ­
re nouvelle q u ’il recevait  à p rop  is 
il' et,te m ystérieuse découverte , 
le lief de police M arsan  a fuit 
iiar eiiqet ie e t  s ’est aperçu  q u ’un  
liai n avait lance  ce canard .

Réc 'verlure du Collège de Lévis
• h  apprendra sans dou te  avec 

| ' !a i  r que le Collège de Lévis 
mu  f i n  de nouveau ses portes n»t- 
j'ii’d'liui ou lu n d i .  T o n t  l 'é tablis-  
vie >nt a été dés in fec té  h ie r  m a t in  
c N  élèves o n t  f ié  vaccinés.

t iuine ou le sait, p a r  n ie su i"  
'I' rudnui-, les cil to ri ton du Col- 
I'2> n i a .d i t  donné  congé à loues 
ci"-s, vu que quc loues  légers eu, 
il" 'ieote volante a v i ie n l  été dé- 
nu c r i s  ebez leurs élèves pensio  i- 
n ii es.

* ‘d a n s  jo u rn a u x  a v a ie n t  an -  
nni "e ou il s 'ag is sa i t  de  la tynlvit- 

mais les a u 'o r i té s  du Collège 
#virent i1-- nié avec, ra ison cette  
i.!ti;«e rum eur.

I Grand mélodrame 
sensationnel

POUR LES M EILLEURES QUALITES DE CH A R ISO X 
MATERIAUX DE CONSTRUCTION.Voyez un tra in  véritab le  pas- j 

gant su r  la scène à  toute 
vitesse

Nous avons en m ains un stock considérable de Charbon de toutes 
sortes, ainsi que cim ent P o rtland  e t Alsen, Terre iVfeu, Tuyaux de Drai 
nage e t E m branchem ents, Briques pressées Lnprairie, briques Ecossaises 
de toutes sortes, Charbon de bois Feuille d ’Ernble,.Rockwall, e t P lâtre.PR IX  : 10, 15, 25, 35 e t 50c. Loges, 

00c. Baignoires, Toc. 
M atinées : mardi, jeud i et sam edi : ! 

15, 25 e t 35c.
CEI.. 3 7 0TA BAC C H A M P L A IN  

A fumer et chiquer

Hotel Clarendon Biioutier
Coin des rues Ste-Anne et Desjardins

Plan Américain. Tarif $2.00 à $5.00 par jour

BELLES PRIMES DONNEES G M T I I I Ï E I E I l ? _ ^ e >
1er.—Un chèque de $ 1 0 ( 1 .0 0
2m e— 1 bague il d iam an t $ 7 5 .0 0  pour Dame ou M onsieur.
3m c—Une m en tre d 'o r $ 5 0 . 0 0  pour Dame ou M onsieur.
4me—1 horloge $ 1 5 .0 0
ôm c— Une sacoche en cuir $ 1 0 . 0 0 .

L E S  C O N D I T I O N S
’haque aclia t d ’une p iastre au plus vous donne d ro it à un billet ou plus 

su ivan t lo m on tan t de votre ach a t. C haque billet est num éroté e t 
enrégistré. Le tirage au ra  lieu le soir à 11.30 hrs, le 31 décem bre lfiO 
au magasin de

Salles d 'échantil lons.  Ascenseur électrique. A 1: épreuve du  feu. 
L ’hôtel est situé il p rox im ité  de la Terrasse Dufferin  e t  fait 

face à l’Hôtel-de-Ville, l ’un  des p lus  beaux sites de la ville.
Les tram w ays de tous  les p o in ts  de la ville a r rê te n t  d e v a n t  

l ’Hôtel Clarendon.

Ln e l r r t ,  nous y  voyons u ex- 
c d  lentes pho tog raph ies  représen­
ta n t  S. M. le Roi G eorge  Y, lo td  
Ci i ey, g o u verneu r-généra l  du  Ca­
nada, s ir  W ilf r id  L aurie r ,  p rem ier  
m in is t re  d u  C anada, s ir  LotiVer 
G o u in ,  p rem ie r  m in is t re  de Q ué­
bec air .Tantes P. W h itn e y ,  p re ­
m ier m in is tre  de la province d ’On. 
t i / i o ,  lion. A. L; S if ton. p rem .or 
d A lberta ,  lion. IL IL R ob liu .  p re ­
m ier  du M anitoba , lion. W .  Scott, 
pveniier de Saskatchewan, lmp. l î .  
M cB ride , p rem ie r  de lu Colombie 
•Anglaise, lion. F .  L .  H azard ,  
p v rn ie r  de l ' I l e  du P r in ce  .3- 
dotinrd, lion. G. H . M u r ra y ,  p re ­
m ier  de lu Nouvelle-F.eosse e t  hou. 
-T. ]). ITasicn, p rem ie r  du N ouveau  
B runsw ick .

Nous félicitons M . P o l iq ü in  de 
son superbe  ca lend r ie r  qui au ra  
une  place d ’h o n n e u r  dans nos b u ­
reaux .

P o u r  les pauvres de l'Hôpital du 
S a r re  Coeur

Les Daines 1 ienfuitr iccs  île 
1" Hôpital du  Sacié-C oeur qu i ont 
in a u g u re  l ’un de rn ie r  le souper 
an n u e l  ait profit, des pauvres  dè 
celte  insviiy tiop  v ien n en t  de ^e 
ré u n i r  pour, décider une. • sembla- 
b lé ' fête de charité .  L e  souper ntt 
rsii lieu, le 8  ja n v ie r  p ro c h a in ...

Il y  a  i.i 'tuellr-uientTVlç pauvres 
dans o?t é tab lissem ent.  Ta: p lu p a r t  
o n t  connu  j a d i s  des jo u rs  h e u re u x  
m ais  un  revers de fo r tu n e  les a 
condu its  a u jo u r d ’hu i  duns cette 
in s t i tu t! . , -, de ch a r i té  où ils reçoi­
vent, feu et g î te  do l a  p a r t  des D a ­
mes re l ig  euses qui on t voué ton e 
leu r  vie pou r  sou lager  les misères 
d ’a u t ru i .

M ais te s  re lig ieuses  ont besoin 
d ’au tre s  coeurs dévoués e t  c ’es t  la 
ra ison qu» a en g ag e  d ’au tres  da  
m es  chu-i tab les  à te n d re  lu nmiri 
p o u r  ces pauvres  m a lh e u re u x .  
C 'es t  u n e  oeuvre ruh lin ie  e t per­
sonne iiv» d e v ra i t  le u r  re fu se r  une 
au m ô n e  .féiiereuso, ca r  n ’oublions 
pas  ce p ré c e p te : “ T ou t ce qu 'nil 
fe ra  au  p lus  p e t i t  des miens sera 
rccompe- ,é  g én éreu sem en t  là 
h a u t  ’’j

Ayons donc p itié  de ceux  qu i  
p le u re n t  . t  donnons  généreuse­
m ent.

On peut ad resser  dès sousepifr-###&# mm

Un prétentieux

M. D an ie l  P ich é ,  horloger,  b i ­
jou  l ie r  e t  optic ien , No 90, ru e  St- 
-Toseph, a la p ré ten tion  d ’avo ir  un 
des p lus b e a u x  asso rt im en ts  que 
l ’on pu isse  vo ir  en fa it  d ’artic les 
po u r  cadeaux  de Noël et du J o u r  
de l ’An. A u publie, de ju g e r !

Pour la pension au mois on s ’informera 
à l'administration.

J. T. BEGIN, Propriétaire
EMILE J AGOT, SyoUTiEi

9 5  R U  E  S T ' - J O S E P H  Q U  E B E B
Les C om m andes par la  m alle recevront tou te notré a tieu tio u

Essayez le magasin

Dîu ie] P irhé ,  90. r u e  Pt-JoFeph, 
l'our vos bijoux, cadeaux  de NüL‘1 
u ( ti .lour de l ’An e t  nous so m ­
mer certains que vous n ’irez ja- 
lllaH ailleurs p a r  la su ite . N ous  
s’)iunes si bien servis n ce maga-  
s,,i des plus assortis.

Beaulieu envoyé aux Assises
1 enquête du nom m é Boaulie.i . 

acc sp | , vt)] de tu y a u x  su r  I I 
rrrnriot.' Je M. D oinbrosk i,  à St- 
■ko, in s tru i te  h ie r  m a t in  
f,n Cour des Sessions.

l eaulieu dovr.. su b i r  eon procès 
Procnuines Assises. I l  a été 

«t'Ii iis à i nation.

Auditorium
CETTE SEM AINE

Avant de laisser partir vos invités offrez-leur 
de ce breuvage scintillant et délicieux, la

M I C H  P R I C E D . O M A L I T v

I N  A  LOW P h l C E O  C A n

On trouvera  il.mon m agasin  tous .les. accessoires nécessaires 
à la répara t ion  de toutes sortes d ’automPbilcs, •Mcl.augblin; Ford 
e t autres.

Mon a telier d e  répara t ion  est  au complet. J e  me suis assuré 
le service d ’exper ts  dans  la répara tion  de ces machines. V

JOS. DeVARENNES
Tél. 2058. 270 rue St-Jasepli.Cette bicre légère ne contient qu’un très faible pourcentage  

d'alcool et forme u n e  boisson à la fois vivifiante, rafraîchissante 
et non enivrante.

Faite avec l ' e a u  la p lus pure, et le meilleur malt et le meil­
leur houblon.

...Ayez-en pour les Fêtes...
Pourquoi payer des prix élevés’pour la bière importée quand 

V o u s  pouvez a v o i r  l a  B. B. Eager. Essayez-en a u j o u r d ’h u i .

E N  V E N T E  P A R T O U T .

Brasserie “  F O X  HEAD "

Automobiles, bicycles, poêles à gazoiine,

J. E. GAGNONConrloy &  K e e n a n
Comédiens 

D o w lin g  &  T o w le
Les joyeux garçons 
T om m y S en io rs  

artiste sur le 111 de 1er

OPTICIEN-SPECIALISTE
Pour l 'exam en  fonctionnel de  l ’œil com prenan t l’acuité visuelle, 

la réfraction e t  le c h o ix  des lune ttes

Spécialité: Fabrication de verres 
160 rtte St-Jeau, : : Quebec.

La vue examinée gratuitement
L E  M A G A SIN  E ST  O U V E R T  JU S Q U ’A - 8  H R S  P. M.

i ' / t  ■ v n  , • I  » • ,  ; . . .  . < 1  '• • . j A. . . .» •>> - 1 ■ • S

VUES ANIMEES
-R e p ré se n ta tio n s  par jour—
1.30-3.00—7.30—0.00 P. M.

ission : 5 et 10c,
ainemenf : Grand Opéra.
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Un grand
nombre de banquettes sont vides 
aujourd 'hui. C'est l ’approche de 
a vacance de tm is semaines qui 

I commencera demain.
Sir Wilfrid Laurier présente 

un hill, concernant les banques 
Londres, 15.—Voici le derniei du Canada.

rapport des résultats connus à 7 
ce soir :

L ibéraux ...........................  23<i
Nationalistes Redmond  <14

“ O’Brien  9
O u v r i e r s ................................... 40

h.

Unionistes.

92
faire.

Majorité..........
Il reste encore GO élection*

Les dernières se feront lundi pro 
chain le 10.

On peut dès à présent réaliser que; de tous, M. Brodeur répond que 
la majorité libérale du gouverne-■ la chambre n"est pas l ’Académie 
ment \-'|t':"th sera la même qu’au Française et que les discussions

Après quelques petites affaires 
purement routinières, le Colonel 
Hughes soulève toute une affaire 
sur la signification du mot frac­
tion qui. prétend-il. doit être 
toujours pris en mauvaise part, 
tandis que l ’hon. M. Brodeur eu 
réponse à une interpellation, il 
y a une couple de jours, avait 
déclaré devoir désigner simple­
ment une agglomération d 'hom ­
mes.

Le Colonel désire que la signi­
fication de ce mot soit clairement 
établie, tandis qu 'à  l ’amusement

dernier parlement.
(Plus récent)

Londres, lô — Les derniers rap 
ports sont comme suit :

L ibeinux.. . . . . . . . . . . . . .
Nationalistes Redmond..

li O’Brien___
Ouvriers..............................

Unionistes..............

Majorité.. .

Au club Belcourt
D I S C O U R S  M Â G I S T l A l  DU Ml  

N I S T R E  D E  LA M A R I N E

académiques n 'y  sont pas de- 
; mise.

L ’incident est vide, mais le Co- 
Iniie! se lève de nouveau pour ta ­
quiner le gouvernement au sujet 
des déclarations du commandant 

j  Ropcr et qui ont occupés la prisse 
I pendant des mois. Le ministre 
| de la Marine se contente de répé­
ter ce q u ’il a déjà dit, à savoir 
qu'il n'est pas responsable des 
opinions personnelles du comman­
dant Koper ou autres.

Plusieurs députés se plaignent 
d 'articles de certains journaux, 
qu'ils déclarent injustes. Puis, 
al. Roy, député de Montmagny, 
so plaint que dans le rapport du 
Hansard, de la séance du 12 dé­
cembre, 011 lui fait dire que ses 
électeurs sont moins intelligents 
que ceux des autres comtés. Cela

%

fin* •'

Mme Simonne Rivière
Mezzo-Soprano de grand talent et comédienne parfaite, qui a remporté 

de grands succès à Montréal et que nous entendrons dans 
la troupe d’Opéra

(instituant une grande injustice

Les élections g é n é r a l e s  auront:tn,iu: 
lieu en 1 9 1 2

(De nuire correspondant régulier)

15.

contre lui, car jamais, il n 'a
d ’une telle façon ses élec- 

"Le serait, dit-il, me 
donner à moi-même un singulier 

| certificat, que de me proclamer le 
j représentant des personnes que 
j - pourrais impunément qualifier 

Ottawa. 15. I de la sorte.” 11 insiste pour que 
L ’assemblée d 'h ier  soir au cluhi h» Ppge incriminée du rapport 

Delcourt s'est prolongée jusqu’il■ "lficiel de la chambre soit corri- 
une heure avancée de la nuit. : gée de façon a ce que le mot 
Les députés de la ville y ont ! "moins ’ soit remplacé par le 
a (.rossé la parole. Mais le pria- ; mot “ a u ta n t” . 11 insiste aussi 
ci pal orateur de la soirée a été i  si' r d autres rectifications dans le 
l ’hon. M. Brodeur, qui a pronon-j Hansard, il désire que ses paroles 
cé un grand discours sur la ques-i soient rapportées telles qu'il  les 
lion de la marine de guerre, de- a prononcées,
venue nécessaire pour la défense M. Staples se plaint que le dé-

et il n ’est pas prêt à admettre que ou du sous-entrepreneur ou d ’nu- 
n chose s’est faite sans en avoir | t re  personne affectuant ou entre- 

la preuve. Dans tous les cas, une prenant d ’effectuer la totalité ou
fraude gigantesque a été commi 
se, des procédures ont été prises 
par lès autorités compétentes, 
c'est-à-dire le procureur-général 
de la province de Québec. Si 
Sheldon n ’a pas été arrêté, c’est 
qu ’on n 'a  pas put le trouver en­
core

une . partie de l ’entreprise visée 
nu contrat, n ’aura la liberté, ou 
ne sera obligé de travailler  plus 
de huit heures par jou r  civil, 
excepté dans les cas d ’urgence 
extraordinaire.

7.— Tout contrat de l'espèce 
Ce n ’est qu 'une  question passé à l ’avenir, doit stipuler que

de temps évidemment.
Résumé : On reproche au dé­

partement des postes, d 'avoir 
toléré que les malles de Sa Ma­
jesté servissent à des fins illéga­
les. Un a fait là-dessus tout un 
sujet d ’attaques contre le gou­
vernement et on n ’a pu réussir à 
prouver le fait.

La discussion s'est ensuite con-
, . , - . . . , , , , , , tinée jusqu 'à  six heures sans in-

de nos ru nesses, de nos pechenes parlement des douanes refuse tic j oitlenis nouveaux
et dont le principe tel que posé a répondre à toutes les questions 
été voté par la chambre en mars qu il lui pose et déïirende q u ’un 
dernier. Le ministre a fait 1 his- ne lui cache rien, 
torique complet de la question et L ’hon. M. Patterson répond 
explique toutes les raisons qui ont que ce n'est pas son département 
pour ainsi dire, force le gouver- qui tait  la loi. mais bien le pat - 
nement à établir la marine -c lenient, qu il  y a certains docu-

Pour pouvoir soulever l ’inci­
dent, M. Armstrong avait eu soin

à moins que la personne ou cor 
poration qui l ’exécute ou l ’effec­
tue ne se conforme aux disposi­
tions de la présente loi, le dit 
contrat sera nul et cette personne 
eu corporation n ’aura droit de 
rien recevoir, non plus qu'aucun 
fonctionnaire, agent ou employé 
du gouvernement d u  Canada n ’ef­
fectuera ni n ’autorisera de paie­
ments sur les fonds dont il a la 
charge ou q u ’il relève de son 
autorité à la dite personne ou 
corporation, pour ouvrage fait

tie proposer l ’ajournement de la | en exécution du contrat où se rat- 
chambre, signe de scènes d ’obs-  ̂tachant au contrat dans l ’cxécu- 
t ruction. jtion duquel sont violées les dis-

C'cst M. Lancaster qui a pro- positions de la présente loi

g lier le et dont les principales sont ments d 'une nature tellement 
la prodigieuse augmentation de ! confidentielle que la lui défend 
nos richesses, le progrès merveil-1 de les communiquer au public, 
leux de pays et le retrait par j excepté par un ordre de la coins.
l ’Angleterre de ses croiseurs 
Eaux Canadiennes.

Depuis ES GO, l'Angleterre

des

a.

Les documents demandés par M. 
Staples tombent sous cette caté­
gorie, car il s ’agissait de cou-

petit à petit, retiré ses troupes j  lotissements expédiés par des p a r ­
ti u sol Canadien, nous confiant | tieuliers et personne autre  que 
par  là, la défense du territoire. ! les intéressés directement, n ’a le 
De là est venue la création de la j  droit d 'en  prendre connaissance, 
hiilice, petit à petit, les garni- j  excepté par ordre de la Cour, 
sons Anglaises ont laissé le pays .Après quelques remarques de 
et ont été remplacées par des! part et d ’autres, la chambre se
garnisons de solodats Canadiens. I tonner en comité général, 

v :.. \ v : u  i t ........:.... i .......... i i l m . . 1........... , 1

noncé, sur la question, la derniè­
re parole avant l 'ajournement a 
six heures.

Dès huit heures, à la reprise 
do la séance, M. Lancaster re­
prend son discours sur l'affaire

S.— Les salaires à payer à tous 
journaliers, ouvriers ou artisans 
soumis aux dispositions de l 'a r ­
ticle “ G” seront les salaires jour­
naliers courants dans la local ilé 
ou les travaux où l ’ouvrage sont

Sheldon sur un ton qui a dû t in - 1 exécutés.
ter les oreilles du fuyard et cela La raison donnée par les tories 
dure une autre demi-heure et la j  contre ce bill, c’est que son adop-

Sir Wilfrid Laurier, lors de 1; 
••!„•<» de 1002 à Londres, ic- 

i n - • du • nsontir à ce que le Ca­
nada payât tribut à l Angleterre, 
niais annonça que si le temps 
était arrivé pour le Canada de 
défendre ses côtes ci protéger son 
commerce, que le pays verrait à 
se créer une milice canadienne, 
contrôlée par le gouvernement 
Canadien. Tous les Canadiens 
qui ont à coeur le maintien de 
leur autonomie doivent 
ver cette politique, 

la

incidemment, durant la séan­
ce de l'après-midi, l ’affaire .Shel­
don, le courtier en fuite, qui 
s'est eu ces derniers temps, rendu 
si tristement célèbre à Montréal, 
est venue sur le tapis.

Le député d ’Ambton est , MM. 
Chisholm, le Colonel Hughes, M. 
Maggart, etc, après avoir relaté 
au long la triste aventure Shel­
don, tiennent le gouvernement 
responsable du fait que Slieldoit 

approu- a pu éviter le châtiment de ses 
! \ ois.

Lors de la conférence de 19(17, j Ils prétendent que Sheldon,
k* parti libéral 
rênes du pouvoir
ou ne favorisait plus la. contribu­
tion directe, niais ou laissait aux 
colonies le privilège de se défen­
dre elles-mêmes. L'honorable 
51. Brodeur rappelle qu ’il assis­
tait 11 ve<; sir  Wilfrid Laurier  à 
cette conférence et que tous deux, 
ils se sont opposés à toute autre 
chose qu ’à notre défense par 
nous-mêmes.

la; 29 mars 1909, une résolu­
tion unanime du gouvernement 
Canadien— Libéraux, Conserva­
teurs, Nationalistes et Ouvriers, 
votant pour était adoptée, fa ­
vorisant l'établissement d ’un ser­
vice naval Canadien.

“ Nous n ’avons pas besoin dans 
nos rangs, dit 51. Brodeur, de 
ces castors, dénigreurs, calomnia­
teurs et menteurs publics qui 
n ’ont pas même l'esprit d ’accor­
der leurs violons pour le com­
b a t .”

Son discours a été fréquemment 
applaudi.

Comme détail important, ij a 
annoncé les élections générales 
pour 1912.

n’avait pas les ayant tait servir la poste à de 
en Angleterre et j fins illégales, le gouvernement

TABAC CHAMPLAIN
A turner et chiquer

devait le poursuivre sans délai 
et le punir et que ne l ’ayant pas 
lait,  le département des postes 
est responsable. Dans un vigou­
reux discours en réponse à ces
messieurs, 1 lion. .Jacques Bu­
reau, solliciteur-général, a mis
les choses au point. 11 dit que
toute la question est de savoir si 
oui ou 11011, Sheldon a fait servir 
la poste à des fins illégales. C’est 
ce que ces messieurs n ’ont pas 
prouvé. De sorte que toute leur 
argumentation lie repose sur au­
cune donnée certaine et tombe 
d"elle-même. Bien que passées 
par les autorités fédérales, c'est- 
à-dire le parlement, les lois cri­
minelles sont mises en force par 
les provinces. 11 restait alors à 
ceux que se croient si cla ir­
voyants, qui comprennent tou
par intuition, d ’avertir les auto­
rités de la province u’Ontario, 
q u ’un vol organisé se commettait 
lorsque Sheldon opérait à H a­
milton ou London. Ne l ’ayant 
pas fait ,  co sont eux qui ont - o 
les véritables accessoires à l 'a ffa i­
re et non pas le département des 
postes. 11 n ’est informé que la 
malle a servi aux lias de Sheldoa

d i s c u s s i o n  se  c o n t i n u e .
Sir W ilfrid a jeté de l ’eau 

froide sur tout le zèle de l'oppo­
sition en disant que le gouverne­
ment fédéral n 'a rien à voir dans 
l ’administration de la justice et 
que les seules attributions qu ’il 
a conservées consistent à soumet­
tre les lois au parlement qui les 
passe ou les rejette à son gré,

Puis la motion d ’ajournement 
ayant été retirée, le prétexte de 
discussion sur 1'alfairc Sheldon 
ou autre hors d ’oeuvre disparut 
et la Chambre se forme en comité 
général sur le bill concernant les 
heures de travail pour les travaux 
qiuldJcs ou autrement dit la. jour­
née de huit heures.

Cette mesure qui est de nature 
à soulager le travailleur d ’une 
partie de son fardeau de chaque 
jour est présentée par 51. Ycrvil- 
lc et reçoit l 'appu i du gouverne­
ment et de la députation libérale, 
notamment de celle du district de 
Québec. A l ’avenir, aucun entre­
preneur de travaux publies n ’au ­
ra le droit de faire travailler plus 
de S heures, constituant une jour­
née et ce au salaire courant, les 
heures supplémentaires de t ra ­
vail devant être payées en sus. 
5 oie! textuellement les principa­
les clauses du bill dont la discus­
sion a menacé d ’être longue, dès 
le début, parce que l ’uppositiA::, 
sons prétexte de la prolonger,veut 
tuer le bill ou lu morceler.

5.— Il ne sera demandé, ni 
permis à aucun journalier, ou­
vrier ou artisan à l ’emploi du 
gouvernement, q u ’il soit engagé 
ou non pour des travaux publics 
de travailler plus de hu i t  heures 
par jour de l ’année, sauf dans les 
services de transport ou dans des 
cas d ’urgence extraordinaire.

U.— Tout contrat d ’entreprise 
auquel le gouvernement du Ca­
nada est partie  et qui implique 
l ’emploi des journaliers, d’ou­
vriers ou d 'artisans, doit stipuler 
que nul journalier, ouvrier ou a r ­
tisan a l ’emploi de l’eut repreneur

tien signifierait une augmenta 
tiou considérable dans le coût des 
travaux publics. Mais on sait que 
leur passé contient peu d ’exem­
ples où ils aient manifesté tant 
de sollicitude pour l ’économie 
danu les affaires publiques. La 
vé/itable raison, c ’est d ’empêcher 
lv "ouvernement de faire du bien 
aux ouvriers.

A la suggestion de 51. Vervillc, 
lui-même, le promoteur du bill, 
quelques amendements y seront 
a) portés.

Au cours de la discussion, 
l ’honorable MacEcnzie K ing a 
fortement exprimé ses sympathies 
pour le bill. . , • ;

La chambre s’ajourne à 12 h. 
1U a. ni.

L ig u e  an ti- tub ercu leu se

Nous apprenons avec plaisir pie 
5111c Stella 51 cGreovy a été choi­
sie comme garde-malade de la li­
gue anti-tuberculeuse. 5111e Me- 
G reovy a obtenu avec distinction 
son brevet au Royal Victoria Ilos- 
pitald Elle a été assistante surin- 
tendante du Nurse Home à 51 mil- 
réal et pendant huit ans, a soigné 
les malades à la plus entière satis­
faction des médecins en vue qu e'le 
a servis'.

Cette nomination faite à 1"una­
nimité par le comité des Dames a 
été ratifiée l 'au tre  soir à la réu­
nion générale de la Ligne, par 
tous les médecins présents.

Dès le mois de janvier, la y.v- 
dr- malade commencera des visites 
à domicile, instruisant les tuber­
culeux sur les premiers soins à 
prendre et faisant des rapports.

Nous félicitons la Ligue sur ce 
premier pas en faveur d 'une oeu­
vre qui à l ’apprQbat;on de tous.

TABAC CHAM PLAIN

A fumer et chiquer

IE  BUREAU DE CONTROLE
D'OTTAWA VITRA

Des éehevlns em barrassés
Ottawa. 15. — Le Botrd of Trade 

d'Ottawa a adopté une résolution 
déclarant qu’il ne serait pus dans 
l’avantage de lu cité, d ’abolir le 
système actuel du bureau de con­
trôle, cette résolution a reçu l’appro­
bation générale moins une voix, 
celle de l’ancien échevin Kilt.

Plusieurs membres du Board of 
Trade sont d’opinion que les éçlte- 
vins qui ont voté l’argent causant 
le déficit de 1910, sont déqualifiés 
et le sujet sera discuté il une autre 
séance avant les élections générales.

Le juge Letelller
Le Devoir a publié l’aimable 

note suivante :
Le 3 décembre courant, M. >' le 

juge Biaise Letellicr siégeât pour 
la première fois depuis sa nomi­
nation en remplacement de M. le 
juge  Gagné. ; .

Pour les avocats, M. le juge 
Letellicr n ’était pas un  inconnu.

M. Pierre D ’Auteui 1, l ’un des 
anciens de la profession, se fit 
l ’interprète de ses confrères ; so­
brement et délicatement, M. 
D ’Autcuil souhaita la bienvenue 
à M. le juge Letellicr, disant 
quelle confiance le ban  eau repo­
sait en lui et rendant un juste t r i ­
but d ’hommages au juge défunt, 
l ’htm. M. Gagné, dont la science 
légale a jeté beaucoup d'éclat sur 
!.; district. Chicoutimi et Sague­
nay peut se vanter d ’avoir donné 
à la magistrature des magistrats 
comme le juge Rout hier et le juge 
sir Elzéar Taschereau et des avo­
cats (pii ont coiiipté et qui èouip- 
tent encore parmi les meilleurs 
du barreau de la province.

M. le juge Letellicr a répondu 
avec un tact exquis.

Trois jours d ’audition liii ont" 
suffi pour entemlic une vingtaine 
de causes.”

Assurance FOND DE PENSION

ETAT DES AFFAIRES AU 30 NOVEMBRE 1910
Sections établies dans la Province........................ 138
Nombre de s o c i é t a i r e s • • • • • •  7,572
Nombre des parts de iiension..............................  16,981
Total de l’actif au 80 novembre 1910................. 866,543 Ou

ANTONI LESAGE,
Gérant-général.

Comme étrennes rien ne vaut une pension des 
Prévoyants du Canada.

BUBEAD-CHEF 139, rue S t - P i e r r e , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Q U E B E C
A6eote généraux pour Québec {
Bureau de Montréal : Chambre 22, Edifice “ La Patrie” .

CHS. H. QUERY, gérant

T A B A C  ROSE Q U E S N E L  

Doux et naturel

Contrat de la Malle
l>es soumissions cachetées, adressées 

au Ministre des Postes seront reçues il 
Ottawa jusqu’il midi, le vendredi 13 ja n ­
vier, 1911, pour le transport des Mal­
les de Sa Majesté, sous les Conditions  
d'un contrat projeté pour un terme de  
quatre années, six fois par semaine,  
aller et revenir, entre Fox River et Grnn- 
ile Grève, A commencer au bon plaisir 
du ministre des Postes.

L’on pourra consulter des avis impri­
més contenant des renseignements plus 
détaillés au sujet des conditions du con ­
trat projeté et l'on pou ma se procurer 
des formules de soumission au x  bureaux 
de poste de Kox River et  Grande G rêve, 
aux bureaux intermédiaires e t  au bureau 
do l’inspecteur des Postes à Québec, 

U .C . AXIXKR.SUN,
Surinlendunt.

MINISTÈRE DES POSTES
D I V I S I O N  D K S  CO N T R A T S  I » I  I .A M A I . I . E

Ottawa, le 24 novembre, 1910.

[ Q U E LS CIGARES ACHETER !
Les marques ci-dessous oîfrcnt les, 

meilleures garanties étant manufac­
turées de tabacs importées sculc-| 
ment :

LA. FLOR EMINENTE,
PRIM BROS,
LA DELICtA (nouveau cigare),! 
EL DIAMANTE,
GOLD STAR,
WAS-COXOMBUS,
DRAPEAU-NATIONAL,

-  LITTLE BOUQUET, ■ ■ v

Lisez les garanties sur boite de ci-, 
gare de la manufacture.

H. D. BARRY,
Q U E B E C

AVIS
Avis est par les  présentes donné que  

les Prévoyants du Canada demanderont  
à la Législature de la Province de Qué­
bec, A sa prochaine session, un acte  
am endant sa charte aux lins de mainte­
nir le Conseil de Surveillance, pourvoir 
au remplacement des Directeurs, etc.

ANTON I L USAGE,
Secrétaire-Trésorier.

Association des débitants de 
Vins et Liqueurs de Québec

Québec, 1.1 décembre 1910 
Il y aura assemblée des Débitants li­

cenciés de vins cl liqueurs de la Cité de 
Québec, vendredi lu Id décembre il 7.30 
lirs p. m. Le but est pour donner lec­
ture des am endem ents aux.règlem ents  
qui seront proposés ft Rassemblée a n ­
nuelle.

11 est de l’intérêt du tous d ’y être pré­
sent.

Par ordre.
LO UIS B E l t ïJ N .

Secrétaire.

Téléphone  1005 OOUPE GARANTIE

L. B. MORENCY & Cie
Marchands- Tailleurs

Grand choix de marchandises pour hoit!^ 
mes à des prix excessivem ent bas.

‘ Votre garde-robe tenue en parfait ordre 
pour $/ oo P A R  M O I S

54, Cote au I’alais. Haute-Ville

— -------------------------------------.. -  . ----- - m S

LA CIE DE LAITERIE  
ST-LA U R EN T

Fournitures et matériel complet de Beurreries et 
From ageries,. Huile, Sel, Boîtes à 

Beurre et à From age, etc.

Entrepot: No 11 rue Ramsay, Québec
Coin de la  roe St. Paul

ERNEST L. COTE, Agent
'Demandez nos prix Tel. 3386

AU MAGASIN CENTRAL
CADEAUX UTILES

Si vous voulez satisfaire au supreme 
d eg ré  la personne à  qui vous faites un 
cadeau, donnez-lui quelque chose d'utile. 
Nous avons une grande quantité  de mar­
chandises utiles pour cadeaux de Noel et 
du Jour de l’An. Venez visiter notre 
établissement avant d ’aller ailleurs. Vous 
y trouverez tou t ce qu’il faut pour plaire 
à  vos parents et amis.

LIGUES SPECIALES
Imitation de Sealette Unie

Valeur de $ 5 .5 0  pour $3.13 
6 .0 0  “  3 .79
9.75  “ 6 .29

Caracul blanc
Valeur de $ 2 .5 0  pour $1.69

Couverte rouge valeur $1.25 pour 99c

Rideaux a la paire de 3 ^  vgs. 
Valeur $1.10 pour 84c. 

$1.50 "  $1.13
3 .4 0  “ 2 .69

J. P. Parc
172-176 rue St-Jean


